
 

AUX ANNONCEURS
Pour vendre à Montmagny il vous

faut annoncer dans Montmagny.

Annoncez dans “LE PEUPLE”

c’est (uv journal que vous devez con.

sidérer d’abord.
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L’attitude d’Ottawa en face du proces de Mgr Stepinac
 

Domaine national
 

Les Usines de St-Malo, propriété de la Ville de Québec.

Le gouvernement fédéral accepte l’offre faite par Québec.
On veut que les usines de St-Malo soient utilisées le plus ra-
pidement possible pour l’établissement d’une entreprise indus-
trielle qui donnera du travail dans la ville de Québec où l’on
compte actuellement 12,000 chômeurs.

Les Bingo cesseront à partir du 30 avril, dit M. Bourque

Les Bingo ne seront plus permis dans la province à par.
tir du 30 novembre. C’est l’avertissement donné à la popula-
tion par l’Hon. John Bourque, ministre des terres et forêts
dans une allocution prononcée récemment devant le cercle
des fermières de St-Elie d’Oxford.

Les Syndicats protestent contre le procès de Mgr Sté-

pinac.

Le conseil général des syndicats catholiques de Québec
au cours d’une récente réunion a voté une résolution exprimant
ses regrets pour la condamnation de Mgr Stépinac, de You-
goslavie, en priant le gouvernement canadien de collaborer
avec les gouvernements de Grande-Bretagne et des Etats-Unis
dans l'institution d'une enquête sur l’inique procès.

Elections fédérales dans deux comtés lundi prochain.

Il y aura élection dans les comtés fédéraux de Park Dale,
Toronto, et dans Portage La Prairie, au Manitoba, lundi pro-
chain. Dans le premier comté il y a 5 candidats sur les rangs
et dans le deuxième il y en a trois.

Congrès général de PU.C.C. à Québec.

L'Union Catholique des Cultivateurs qui groupent pré-
sentement 36,309 membres, une augmentation de 4,177 depuis
l’an dernier, a tenu récemment son congrès général à Québec.
 

Ce dimanche
Ce dimanche des Missions
S’écoule en splendeur idéale! -
Octobre oubliant ses frissons,
Prend une livrée ‘estivale,

Pour Toi, Reine des Missions!
Je me recueille au crépuscule
Clair comme ton manteau d'azur …
Car, non loin, la cloche module

Ton Angélus, Reine au Coeur pur,
Que je loue en ce crépuscule!
Avé, Reine des Missions,
Madone au lumineux sourire!

Guide aux confins ‘des nations,
L’élite que ton Fils désire
A l'affût de ‘ses Missions!
La lune monte en souveraine,

Apothéose d'un tel jour! '
Et mon coeur te couronne, 6 Reine,
Par le Rosaire tout amour,
Ton auréole souveraine!’

Ella Charland-Ostiguy-

Ce dimanche, 21 octobre 1945.

 

Nous recommandons

LES NOUVELLES

Obligations d'Epargne
du Canada a 2 3-4 p. ec.
ECHEANCE: ler NOVEMBRE 1956 z

Encaissable en tout temps au prix d'achat

Nous sollicitons respectueusement vos commandes,
directement ‘ou par l'entremise de nos représentants suivants:

LISTE DE NOS REPRESENTANTS
Beaumont Gérard, Gérant C.P., St-Pierre de Montmagny-
Boutin Théodule, Comptable, Berthier.
Carignan Paul, Agronome, Montmagny-
Cloutier Maurice N.P., St-Paul de Montmagny-
Dancause Mme Jos. N.X Ile aux Grues. (X. Gérante C.P.)
Fournier Eug. G., Cult. St-Thomas de Montmagny-
Garand H.L., Marchand, St.Just de Breteniéres.
Hébert Geo., N.P. St-Francois de Montmagny.
Paré Raymond, Agt d'Ass. Montmagny.
Rol Louis O., Marchand, Montmagny Station.
Roy Philippe, Agt d’Ass Montmagny.
Savoie Eug., Agent d’Ass, St-François de Montmagny.
Tanguay Geo. Com. de bois. Notre-Dame du Rosaire. Cté. Mont.

Bulletin de commande officielle envoyé sur commande

JOS. MORENCY, Limitée
Banquiers en obligations

105, Côte de la Montagne. Québec. Tél.: 2.3332
 

Lisez notre journal
Honorez la mémoire de ceux qui

M. St-Laurent.
 

SOLISTE

Jimmie Shields, célébre ténor de

Toronto qui sera la vedette de

I'Heure Northern Electric le lundi

21 octobre. Canadien de descendana

ce irlandaise et doué dunce voix

très puissante, M. Shields a été

acclamé par tous les critiques à
travers le pays. Le programme sera

diffusé sur les réseaux français de

RadiomCanada.

UNITE SANITAIRE
A MONTMAGNY

Semaine du 21 octobre 1946

Principales activités:

Lundi 21 octobre: Montmagny:

Cliniqut antituberculeuse par le Dr

Richard, de 10.30 hrs à midi et de

2 hrs à 3.45 hrs.

Ste-Lucie: Immunisation:

10.00 hrs Maison Dodier

10.30 hrs Rang 8 ouest --. Examen

scolaire
2.00 hrs Rang 8 est Examen sco-

laire

St-Just
7.30 hrs Conférence à la salle pa-

roissiale

Mardi 22 oct.

Lac Frontière: Immunisation:

10.00 hrs Ecole de la Société

10.30 hrs Ecole Pruce

11.00 hrs à 11.30 hrs Clinique de

bébés au village

St-Thomas (Bras S.

Clinique dentaire.

Mercredi 23 oct. St-Just: Immu-

nisation dans les écoles l’avant-

midi. Village de 1.30 à 2.20 hrs Cli-

nique de bébés.

Jeudi 24 octobre St-Thomas et

Montmagny: Immunisation:

10.30 hrs Ecole du Bas de la pa-

roisse

11.00 hrs Ecole du Vieux chemin

Nicolas)

-2.00 hrs Clinique de bébés à la sal-

le des Chevaliers de Colomb

Vendredi 25 oct. St-Paul: Immu-

nisation: A.M. Dans toutes les Éco-

les; P.M. 1.20 hr à 2,30 hrs Clini-

que de bébés à a salle.

N.D. du Rosaire Clinique dentaire

au village.
Dr A. Dumas, M.H.

 

AMICALE DU COUVENT
ST_FRANCOIS

La réunion des membres de l’Ami-

cale du Couvent de la Congrégation

Notre-Dame de St-François, de

Montmagny, aura lieu dimanche le

20 octobre, à 1% heure, au couvent.

Toutes les anciennes élèves sont cor-
dialement invitées à participer à

cette fête du souvenir,

GRATIFICATION
Mlle Etiennette Fortin, institu-

trice à l’école No. 4, de Ste-Apolline

comté de Montmagny, vient de rece-

voir du départementde l’Instruction
publique par l'entremise de M. W.

O. Godbout, inspecteur, une gratifi-

cation pour ses succès dans l’ensei- gnement. 

 

Québec, le 7 octobre 1946
T.H. W.S. Mackenzie King,
premier ministre du Canada

T.H. Louis St-Laurent,
min. des Affaires étrangères

Nous en savons maintenant
suffisamment pour nous ren-
dre compte que le procès de
Mgr Stépinac en Yougoslavie,
se poursuit dans des circons-
tances qui justifient une inter-
vention de la part de ceux qui
se donnent comme seule ambi-
tion, la défense de la justice
dans le monde.
C'est là le rôle que le Canada

a décidé de jouer en acceptant
de se battre durant la dernière
guerre, sans espoirs d’avanta-
ges matériels. Vous avez même
refusé dernièrement de récla-
mer une compensation de l'I-
talie et votre geste a été ap-
prouvé par nous. Mais il faut
maintenir cette attitude noble

et digne.
Or, au nom des 70,000 citoy-
ens canadiens que je représen-

te aux Communes, Je vous de-

mande de donner immédiate-

ment des instructions à nos

représentants à la conférence
internationale de Paris de pro-
tester énergiquement contre cc

similacre de procès que l’on

fait subir à Mgr Stepinac et

qui n’est en somme que la per-

sécution contre la religion de

Ja moitié de la papulation de

notre pays. -
Votre tout dévoué,

Frédéric Dorion, cr, m.p-

{Réponse (de M. Louis St-Laurent

M. Frédéric Dorion, C.R. député

de Charlevoix-Saguenay aux Com-

munes, qui avait demandé au gou-

vernement canadien de protester

contre le semblant de procès fait

à Son Exec. Mgr Stepinac par le

gouvernement yougoslave du maré-

chal Tito, vient de recevoir du T.

H. Louis St-Laurent, ministre de

la Justice et des Affaires extérieu-

res, un télégramme dont voici le

texte: .

“Le premier ministre et moi

comprenons les sentiments qui ont

motivé le message que vous nous

avez adressé le 7 octobre et que

vous avez aussi fait publier dans

les journaux concernant le procès
de Mgr Stepinac en Yougoslavie.

“Je suis sûr que vous admettrez

que la conférence qui siège en ce

moment à Paris pour rédiger des

traités de paix avec les pays sate-

lites de l’AÂxe, nes ennemis dans la

dernière guerre, n’a aucune compé-

tenice pour recevoir des protesita-

tions ou exprimer des opinions re-

Jatives a l’administration de la

justice dans un des pays alliés.

“De plus, vous êtes trop bon

avocat pour ignorer que notre gou-

vernement n’a pas le droit d’accep-

ter comme suffisamment prouvés,

pour motiver des représentations

diplomatiques à un autre gouverne-

ment ou des protestations officiel-
les contre sa conduite, les rapports

assez vagues et quelquefois diver-

‘eants que les agences de presse

publient quant à ce qui se passe

chez lui. Le faire n’aurait aucun

autre résultat que d'ajouter à la

confusion dans les relations inter-

nationales qui causent déjà trop de

difficultés”.

(Signé) Louis St-Laurent.
Ye

Deuxième message de M. Dorion

à M. St-Laurent.

Québec, 15 octobre 1946

Très honorable Louis St-Laurent,

Ministre des Affaires extérieures,

Ottawa, Ontario.

En lisant votre message du 10

octobre, j'ai constaté avec beaucoup

de surprise que vous ne Semblez

pas attacher toute l'importance

qu’il convenait à la tragédie qui

vient de se dérouler en Yougosla-

vie, dont Mgr Stepinac a été la

victime. Si parfois les agences de (suite à la dernière page)

Récemment, monsieur Frédéric Dori on, C.R., député de Charlevoix-Saguenay, à
la Chambre des Communes, aenvoyé un mes sage à l’Honorable M. Louis St-Laurent, Mi-
nistre des Affaires extérieures, lui demand ant de donner instructions à nos représen-
tants à la Conférence de Paris, de protester contre le simulâcre de procès fait à Mgr
Stépinac, de Yougoslavie. M. St-Laurent pour des raisons trop sérieuses, a répondu
à M. Dorion qu’il regrettait de ne pouvoir donner suite à sa demande.

Nous reproduisons ci-après la teneur des messages échangés entre M. Dorion et

 

CONGRES PATRONAL

 

M. ALAIN HARMEL, petit-fils

du grand Léon Harmel, gérant de

la Société Harmel Frères, Val des

Bois et de la filature de Verre

“Cristofils” Reims, France, qui

sera le conférencier invité au ban-

quet de clôture du Deuxième Con-

grès Patronal que …l’Association

Professionnelle des Industriels tien-

dra le 5 novembre prochain a I'Ho-

tel Windsor. M. Harmel a intitulé

sa causerie “Un sidcle d’expériznce

dans l’industrie”.

CHRONIQUE DE
L’UNITE SANITAIRE

Les premiers rapports des con-

cours de lunch sont  arrivés ces

jours derniers. Les points sont très

bons. La lettre ci-jointe prouve l’ex

cellente coopération entre les titu-

laires, les parents et le service de

santé, ce qui permet d'obtanir un
vif succès.

Un couvent du haut du comté,

10-10-46

Mademoiselle,
Je vous envoie ci-inclus le” con-

cours de “Lunch” de septembre.

Comme vous le voyez, nos élèves

s’intéressent beaucoup a leur con-

cours. Le concours d’octobre débute

très bien: tous se conforment aux

prescriptions données,
Nous espérons que leurs grands

efforts recevrent lencourangement

promis.

Votre toute dévouée cn N.-S.

La Supérieure

T.M. Ed.-hyg.

CERCLE ETIENNE-
PASCHAL TACHE

Les membres du cer:le Eticr ne-

Paschal Taché ont —célébré le 15

octobre, au eouvent de Montma-
gny, le quinzième anniversaire de

la fondation de leur zercle.

Les anciennes avaient été invi-

tées à la réunion qui fut des plus
joyeuses. Un esprit vraiment fra-
ternel unissait les dames et demoi-

selles qui assistaient à cette fête

intime.

Mlle Fernande Côté, présidente,
Souhaita la bienvenue et rappela

les origines du cercle fondé par Ré-

vérende Mère de la St»-Famille, ac-

tuellement assistante-sunérieute au

couvent de Montmagny. Dans un

geste reconnaissant, elle souligna le

dévouement de la secrétaire, l’une
des pionnières du cercle, Mlle S.

Bélanger.

Outre les gais propos de lu con-

versation il y eut chant et musi-

que. Les exécutantes furent Mme

Clément Rouleau, Mlle Madeleine
Tremblay, les RR. SS. Ste-Stanis-

las de l’Eucharistie et Ste Rose des

Anges, professeurs de piano au

couvent, Mlles Françoise Bernier,

Madone Morisette, Noclla et Thé-

rèse Morin.

Mlle Marie-Claire Gaumond ré- (suite à la dernière page)

sont morts au champ d'honneur

 

Domaine international

Le montant des réparations que l’Italie devra payer a

été fixé à 325 millions.

Quatre pays recevront des réparations de l’Italie. La Con.
férence de la paix a décidé de fixer les réparations italiennes
a $325, millions, de donner à l'Italie le tiers de la pénincule
istrienne et de rendre le gouverneur de Trieste responsable
devant le Conseil de Sécurité des Nations.Unis.

Aucune envolée au dessus des Balkans.

Les Russes défendent toute envolée au dessus des Balkans.
On croit comprendre que les Soviets exécutent d'importantes
manoeuvres militaires sur un immense territoire et qu'ils uti-
lisent des armes de toutes sortes durant ces exercices, Il se
peut aussi qu’il sagisse d’importants mouvements de troupes.

Le parti communiste est très actif aux Etats-Unis.

La Chambre de Commerce des Etats-Unis a publié récem-
ment un rapport, dans lequel elle prétend que le parti commu-
niste américain est une ‘cinquième colonne” loyale à Moscou.

Caricature politique de la justice.

Voilà comment le journal du St-Siège qualifie le procès
de Mgr Louis Stépinac. La sentence de 16 ans de pénitencier
avec travaux forcés imposée à Mgr Stépinac, était “ignomi-
neuse”, dit le journal, et le procès de l’éminent prélat était
une “caricature politique de la justice”.

La constitution française est acceptée.

La France a donné une majorité d’à peine un million lors
.du vote sur la constitution soumise par le gouvernement
français. Cependant 31% de l’électorat s’est abstenu de voter.

Le Vatican excommunie ceux qui ont participé au pro-

cès de Mgr Stépinac.

Le Vatican avec l’approbation de sa S.S. le Pape Pie XII
lui-même a excommunié toutes les personnes qui ont partici.
pé directement ou indirectement au procès de S.E. Mgr Stépinac
archevêque, de Zagreb, en Yougoslavie.

Les criminels de guerre ont expié leur crime.

Les dix chefs survivants du troisième Reich d’Adolf Hitler
sont morts sur l’_échafaud. Hermann Goering, 11ième condam-
né à la peine capitale a toutefois échappé à ce châtiment en
absorbant un poison.

Souper du ClubRichelieu
12 oct. 1946

Le Club a eu l’avantage d’avoir

l'honorable juge Thomas Tremblay neur procurés

comme conférencier. Club par la présence de l’honora-

En l’absence du président, M. |ble juge Tremblay. Il ajoute que

Wilfmid  Ringuet, vice-président, (suite à la dernière Tage)

_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—"""

“AVIS DE RACHAT
La Corporation de I'Aqueduc 'de Montmagny

Emission $200,000. — 51%% — datée du ler déc. 1933
Emission $200,000. — 5 % — datée du ler juin 1938

AVIS EST PAR LES PRESENTES DONNE qu’en
vertu des dispositions de l’acte de fiducie par LA COR-
PORATION DE L’'AQUEDUC DE MONTMAGNY, ci-
après appelée la CORPORATION, en faveur de LE SUN
TRUST LIMITEE, passé devant Mtre Jos. C. Hébert, no-
taire, le ler décembre 1927, enregistré au bureau d’enre-
trement de Montmagny le 3 décembre 1927, sous le no
38262, des actes supplémentaires de fiducie passées entre
les mêmes parties, les 20 février 1934, 5 mai 1934 et 19
juillet 1938; la CORPORATION rachètera par anticipa-
tion le premier décembre mil neuf cent quarante.six (ler
décembre 1946) au prix de cent deux pour cent de leur
valeur nominale (102%) toutes ses obligations présente-
ment en cours et faisant partie des émissions susmention.
nées, avec les intérêts courus à la dite date du 1er décem-
bre 1946, sur présentation et remise des dites obligations
avec, y attachés, tous les coupons d’intérêt échéant le 1er
décembre 1546, et subséquemment, aux bureaux de la
Banque Canadienne Nationale à Montmagny, Québec et
Montréal, quant à l'émission de 1933 et à toute suceur-
sale de la Banque Canadienne Nationale dans la Province
de Québec, quant à l’émission du ler juin 1938, au choix
du détenteur.

Les détenteurs, des dites obligations sont en consé-
quence requis de les présenter pour paiement et rachat
à la date, aux endroits et en la manière ci-dessus indi-
qués.

De plus, la CORPORATION DONNE AVIS qu'elle
déposera entre les mains du filuciaire, conformément aux
dits actes de fiducie, le ou avant la date fixée pour le ra-
chat, les fonds requis pour le rachat des dites obligations,
principal, prime et intérêt courus, tel que ci-dessus men-
tionné, et que, par suite de ce dépôt, les dites obligations
cesseront de porter intérêt et d’avoir droit à la garantie
des dits actes de fiducie, à compter de la date fixée pour
leur rachat, savoir le ler décembre 1946.
LA CORPORATION DE L’'AQUEDUC, MONTMAGNY

Par: A. Béchard, Secrétaire
Montmagny, le 15 octobre 1946.

 

préside le diner.

M. Ringuet dit le plaisir et l’hon-

aux membres du
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Portez un coquelicot
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Le cinéma, maître
du monde

V. “Renaissance en avant!”
*xe

La tâche est certe difficile. Pena
dant plus de quinze ans en France,

nous avons semé l'idée, appris le

métier cinématographique, expéri-

méenté — souvent à nos dépens —

techniques €t méthodes, ayant foi

qu’un jour viendrait où la semence

porterait du fruit. Ce n’est pas en
vain que nous avions confié les des-

tinées de l’oeuvre au Saint Artisan,

le Patriarche saint Joseph.

L'heure est donc venue, après de

nombreuses expériences, et nous

sommes à pied d'oeuvre.

En France et au Canada simulta-

nément, l’organisation se met au

point, En France, c’est la prépara-

tion des scénarii, des découpages,

des décors, des dialogues, de l’élé-

 

 

00re

ment artistique pour la version fran-

çaise, et éventuellement plus tard,

les diublages en diverses langeues,

la distribution dans les vieux pays.

Au Canada: la création du centre
technique de réalisation en verstons

française et américaine.

Génie francais, technique améri-

caine, esprit chrétien sémblent être

la formule qui condense tout un vas-

te programme. Nous abonderons

tous les genres de films, hormis les

mauvais, et s’il nous arrive de nous

trompem, nous sommes organisés

pour ne pas persévérer dansl'erreur.

De même qu’en France, une Com-

mission d’étude et de contrôle, indé-

pendante de tiute ingérence finan-

cière, mais composée de personnali-

tés civiles et religieuses, naus assis-

tera de ses conseils, de ses critiques
 

CONFORT DANS LES AIRS

 

dessin donnera aux passagers
qui emprunteront les avions

d’Air-Canada pour des envolées
transcontinentales, internationales
ou transatlantiques, une idée du
confort que leur offrira une fois
en service ce gros quadrimoteur
actuellement en construction à
l‘usine de Canadair Limited, près
de Montréal. Le prototype de cet
avion à 40 passagers, le “North
Star”, a été lancé le ler juillet der-
nier par Mme O. D. Howe, épouse
du ministre de la reconstruction et
des approvisionnements. Il a fait
récemment sa première envolée de

  

                      

  

“REBOISEMENT""

D'après un tableau
point exclusivement
pour Carling's.

Ce tableau fait
d'une série d'illustra-
tions sur le sujet de la
conservation de nos
richesses naturelles.
Cette campagne a pour
but d'appuyer sur le fait
que les beautés natu-
relies dont nous jouissons
aujourd'hui sont un héri-
tage que nous devons
conser -
a-

 

Montréal à Vancouver ayant à son
bord ie t. h, C. D. Howe et M. H.
J. Symington, C.M.G., C.R., prési-
dent d’Air-Canada.
Ce dessin montre la disposition

des fauteuils, ajustables au goût
des passagers, la cuisine, le bureau
de l'employé en charge, le pont d'en-
vol, les salles de radio et de naviga-
tion équipées de Loran et* autre
équipement électronique, la salle de
toilette des dames et celle des hom-
mes. L'avion est une combinaison
des dessins de la compagnie Doug-
las et d’Air-Canada avec des mo-

et de ses suggestions.

Un studio provisnire va s’ouvrir à
la Côte-des-Neiges, en attendant la

réalisation du centre technique pré-

vu en bordure du Saint-Laurent,

près du Parc Dominion, et dont le

Devoir a publié une vue d’ensemble.
Des techniciens français et amê-

ricains vont collaborer avec nous

pour faire de ces installations un

des ensembles les plus parfaits du

monde, capable de rivaliser avec

honneur avec quiconque.

C’est certes un effort audacieux.

Il faut qu’il en soit aînsi, si on veut

le succès. Le Canada de par sa posi-

tion et ses ressources ne peut être

qu’un grand pays producteur, et la

mission qui nous est confiée ne peut

supporter la médiocrité.

C’est aussi pour les Canadiens

français une occasion d’occuper une

place de premier plan qu’ils méri-

tent. Non pas qu’ils doivent prati-

quer un exclusivisine qui ne serait

pas de saison, mais parce qu’ils mé-

ritent d’être à la tête d’une grande

industrie et d’une oeuvre aussi belle

que nécessaire.

La collaboration avec les Cana-

diens anglais, avec les Américains

comme avec la visille et merveilleu-

se d’Europe leur assurera la diffi-

sion de leur génie à travers le mon-

de. Déjà ils sont nombreux ceux que

le mot de Renaissance a groupés

dans un même enthousiasme et un

même élan. Le Père Chopin a été un

essai qui a été admiré pour sa tech-

nique et sa fraîcheur, mais l’organi-

sation actuelle prévoit un tout autre

style. Six grands films sont en pré-

paration, en plus de quatre autres

films de moindre importance. En

France, un splendide auditerium va

entreprendre des doublages et des

travaux sonores de tous genres,

Cette grande entreprise canadien-

ne et francaise doit intéresser tous

ceux qui comprennent l’importance

d’un semblable effort.

Dès le printemps 1947, il faudrait

être prêts à tourner nos premiers

films, et tout semble indiquer que

nous serons exacts au rendez-vous.
Parallèlement, nous allons procé-

der à des essais extrêmement impor-

tants de dessins animés religieux et

artistiques, d’une animation toute

différente des techniques américai-

nes, qu’il serait insensé de voutoir

concurrencer, dans un genne qui

touche a la perfection, mais il reste

UnMALdeDOS
peut être un
Avertissement

Le malde dos peut être un signe que vos
reins ne débarrassent pas comme il faut
votre organisme des déchets toxiques et de
Fexcès d’acidité. Les Pilules Dodd's pour
les Reins aident à soulager cet état qui est
souvent la cause de maux de reins, maux
de tête, douleurs rhumatismales ou repos
agité. Elles contiennent des huiles essen-
tielles et des ingrédients médicinaux qui
agissent directement sur les reins et les
aident à se rétablir. Achetez des Pilules
Dodd’s pour les Reins. 138-F

 

concluamtisi ouvrent des horizons
merveilleux.

Si tous les Canadiens, tous les
chrétiens conscients de la nécessité
d’une pareille action s’unissaient à
nous dans un élan unanime et posi-

tif, nous verrions se créer en peu de
temps, non pas une importante cen-

tnale cinématographique, mais la

Centrale internationale chrétienne
que des millions d’âmes attendent.

Confiance donc, et en avant!

14-1X-46 Aloysius VACHET

La contagion par gouttelettes.

La contagion par les goutellettes,

de maladies telles que le rhume, la

toux, l’influenza et certains genres

 

sabilité, Autos.

64, rue du Dépôt

LA PERSECUTION
RELIGIEUSE EN
YOUGOSLAVIE
La persécution religieuse vient

d’éclater avec une fureur nouvelle

en Yougoslavie où des centaines de

prêtres ont été arrêtés. Parmi les

victimes de la persécution se trou-

vent également des évêques. Natu-
rellement, le marxiste Tito affirme

que ces arrestations n’ont aucune si-

gnification religieuse et qu’elles sont

basées sur des motifs politiques,

sans doute: collaboration avec les

Allemands ou leurs satellites. Il y a

belle lurette que nous sommes ac-

coutumés à ces distinctions qui ne

trompent personne. Fidèle à la doc

trine léninienng, Tito fait arrêter les

prêtres catholiques parce qu’ils sont

les seuls en mesure l’empêcher la

soviétisation du pays.

 

de fièvre, fait l’objet d’un bulletin

publié par le ministère de la Santé

nationale et du Bien-être social. Les

microbes peuvent être répandus par

les particules fines qu’on lance dans

l'air en toussant et en éternuant.

C’est donc une affaire d'hygiène au-

tant que de courtoisie de toujours se

servir d’un mouchoir lorsqu’on tous-

se ou on éternue, pour prévenir la 
J

HEBERT & BELANGER
NOTAIRES

Placements d’argent sur hypothèques ou débentures.©
@ Commissaires de la Cour Supérieure.
@ Assurances: Feu, Vie, Maladie, Accidents, Respon-

BUREAU chaque mercredi soir, de 7.30 à 9 heudes P.M

MONTMAGNY

propogation des microbes.
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  Ahh  teurs anglais da type Rolls-Royce, que la place est immense dans d’au-

tres formules où, déjà, des essais

 

      
     

   

  

  

fondation.

paraître!

économie nationale et elle

Canada.

à

ALE MORO

“Cela vous appartient, monsieur!”
Même si vous n'êtes pas un fervent de la
pêche, de la chasse ou du camping—même
si vous n'avez jamais eu de jardin—en votre
qualité de citoyen du Québec vous êtes
héritier de la vaste richesse de notre domaine
forestier, d'un patrimoine dont la beauté n’a
pas de parallèle dans le monde entier.

Des milliers d'hommes du Québec attendent
leur subsistance de la forêt.
chaque jour de nouveaux usages pour les
produits de la forêt. Les grandes industries
du bois, de la pulpe et du papier y ont leur

Mais ce grand actif est-il inépuisable? Voilà
une question tendancieuse.
porte à réfléchir. Sans mesures préventives
contre l'incendie, sans contrôle de la coupe
du bois et sans recherche pour réduire les
ravages des insectes—et par-dessus tout,

sans votre appui raisonné de toute méthode
de conservation, nos forêts pourraient dis-

Tout Canadien, en sa qualité d'actionnaire
des richesses naturelles du Canada, doit
considérer la conservation de cet héritage
comme le plus vif de ses intérêts. La con-
servation n'est pas rien qu'une doctrine qu'il
faille prêcher aux chasseurs et aux pêcheurs.
C'est un point essentiel du maintien de notre

rablementsi ces mesures ne sont pas entière-
ment appuyées par tous les citoyens du

oS   
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Pourquoi ne déposez-vous pas vos épargnes à

LA CAISSE POPULAIRE DE ST-THOMAS
| DE MONTMAGNY

Consultez un de ces officiers :

Joseph Côté

Lauréat Boulanger

Louis Blanchet

Eutrope Méthot

Joseph Boulanger

Emile Gaudreau cult.

Joseph Marineau

Damase Beaudoin

Joseph Paré

Antonio Paré

Omer Gaudreau

Fortunat G. Fournier

Dr Albert Dumas

Emilien Blanchet

Georges Hébert, sec.-gérant,

64, rue de Ja Gare    
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EL EENSTCCEESECCTCESSeee

CELECCEESCCE CRS,

A. CHOUINARD, C.R.
Avocat

Tel. 48

25, rue St-Louis,

Montmagny.
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Jos. Marineau, B.A. LL.L.
AVOCAT

MONTMAGNY

81, du Dépôt TéL: 194
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Dr Clément ROULEAU
Médecin-Vétérinaire

Pratique générale de médecine

et de chirurgle vétérinaire.

Rue St-Jean-Baptiste

MONTMAGNY

TéL: No. 56
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LORENZO TETU
Comptable - Vérificateur
Liquidateur de Faillite

Syndic Autorisé
81 r. St-Pierre MAOTSASTATS

DR J. R. BARIL
Chirurglen-Dentiste

49, rue Saint-Jean-Baptiste

QUEBEC
  

 

SI VOUS SOUFFREZ DE: coconae: CEECES MONTMAGNY

FAIBLESSE, COURBATURES, Geo. René Fournier L.L.L. TéL: 46,

NERVOSITÉ, ÉPUISEMENT, Ubald Désilets, L.L. EES

FATIGUE HABITUELLE, FECESEEOCCeeey

MANQUE D'APPETIT. FOURNIER & DESILETS

|

ra. 202 Rayons X
AVOCATS

Dr J. M. Bernatchez
87, rue de la Couronne, ; .

Québec. Chirurgien-Dentiste

Téléphones : 2-1531 — 2.2488 4, de la Gare
ee eeeeee  
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L'on trouve

La réponse
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“LE PEUPLE”
est imprimé aux ateliers de

La Société d’'Imprimerie Ste-

Marie et est publié par la   Compagnie du “Peuple”, de ——

Montmagny, le vendredi de

chaque semaine.

ABONNEMENTS: Toujours en mains les der-
Canada, District, 1 an $1.00 nières créations en fourrures,

Can. Hors Dist, 1 an $1.60

Etats-Unis, 1 an $2.00

Strictement payable d'avance.

La date qui se trouve à la

suite de l’adresse des abon

tel que: Manteaux, garnitures

et parures de cou.
Notre atelier est à votre

disposition pour tous travaux,

tel que repassage, refection ou

nés est la date d’expiration de teinture.

l'abonnement et sert de reçu. TOUT TRAVAIL
Ainsi janvier 45 signifie que GARANTI

l'abonnement a été payé jus- EXPERIENCE
qu’en janvier 1945 et qu’on est DE 20 ANS

— CHEZ —

L-P. THIBAULT, Enr.
282, St-Jean, Québec
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Convois allant à Ouest
No 135, Local tous

en règle. Si, un mois après

l'envoi de l’abonnement, la da-

te n’est pas changée, nos

abonnés nous rendraient servi-

ce en nous signalant cet oubK.

Prière de faire remise, par
bon de poste ou d’express, à

l'ordre de ‘La Cie du Peuple”,

Montmagny, P. Q.
Prière de toujours donne

l’ancienne adresse quand o

demande à changer l’adress

du journal.
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Q ’ ? les jours ........... 2.64 p.m.

u en pensez-vous . No 1 Express maritime,
tous les jours ..... . 11.61 amLe Canada a donné pour des mil-

ards de nourriture à l’Angleterre

pendantla guerre. On apprend main-

tenant que celle-ci vendait une par-

tie de cette nourriture au Canada

No 31,local tous les jours

dimanche excepté ...

Allant à l’Est

No 32, local tous les jours

6.38 p.m.

pour faire manger nos soldats aceou dimanche excepté ... 9.42 pm.
rus chez elle pour la défendre No 2, Express maritime,

° tous les jours ..... . 6.38 p.m.

. No 136, Local, tous
La brute se couvre, le riche ou le] les jowrs .......... 7.45 pam

sot se pare, l'homme élégant s'ha- |No 60. Océan Limité, tous
les jours ........... 6.48 p.m. bille.

 

Tél Résidence :

Tél Montmagny : 347
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NOUVELLE ADAPTEEA L'ECRAN

L'auteur de la nouvelle
ici des derniers changements
au cinéma.

PITIE POUR LES
FEMMES (1)

par

Henry de Montherlant

Avec l’effroi inconscient du visi-

leur indiscret qui s’apprète à soule-

rer la tenture de la garde.robe de

Barbe-Bleue, le lecteur est attiré

par Henry de Montherlant vers cet-

le série de quatra romans publiée

par Les Editions Variétés, dont le

premier tome Les jeunes filles est

emment paru et dont Pitié pour

s femmes est la suite.

Ce roman saisissant contient les

lus pénétrantes, les plus perverses

servations sur la vie et I'amcer.
Pierre Costals, le personnage cen-

ral est un mythe: un monstre d’é-

visme qui ne connaît de loi que

elles de son désir et de son plaisir.

e flot des passions féminines qu’il

attire ne l’atteint pas, tel le roc

sensible aux vagues caressantes

ju furieuses.

L'important pour Costal consiste
ans ce qu’il donne à l’une ou l’au-
pe des jeunes filles avec lesquelles
entretient des relations. A l’une

k sera de l'amour et de la mésesti-
Là l’autre de la considération
pur Sa haute intelligence et du mé-
ris pour l'affection profonde qu’el-
lui a vouée, à une troisième des
mseils. Les réactions violentes que
fs actes allumeront dans le coeur
ces jeunes filles re sont pour lui
le des réflexes qu’il cataloguera
numérotera consciencieusement.
L’auteur Henry de Montherlant
un analyste troublant des choses
kuelles et il met à nu les plus pro-
nds secrets du coeur humain avec
le stupéfiante habileté de chirur-
en,

Le cycle des “Jeunes Filles” s’a-

esse, cependant, à des esprits for-

8 et ne doit pas être mis entre

utes les mains.
 

 

COMMUNIQUE
 

L’Association Professionnelle des
blustriels tiendra son DEUXIEME
ONGRES PATRONAL en l'hôtel
indsor, à Montréal, le 5 novembre
ochain, On se souvient encore ae
forme succès qu’avait remporté
congrès de l’an dernier, le pre-

ler organisé par cette association
tronale. Plus de six cents indus-
els avaient assisté au banquet de
ture. Cette année, le congrès pa-
Mal groupera un nombre encore

(8 imposant d’industriels venant.
‘ous les coins de la province et

Me des provinces voisines.

Le thème du congrès de cette an-
« sera “L’ORGANISATION ET
REFORME DE L'INDUSTRIE
DERNE”. C’est un fait que tous
milieux industriels se demandent
ést-ce qui va mal dans l’industrie.

aujourd’hui, ils sont désireux de
Éunir pour discuter des problè-

5 de plus en plus pressants aux-

/  

  

Un hommage au talent de
hs hommeset femmes célè-

5 et un encouragement à
"x quisuivront leurs traces.

Orchestre de 45 musiciens,
ous la direction de Jean
slauriers, dans un choix

*4 meilleures mélodies po-
aires ou mi-classiques.

 

 
quels ils ont à faire face.

Le congrès leur fuurnira juste-
ment cette occasion, car les sujets
traités, tels que comptabilité et prix
de revient, autorité dans l’industrie,
contremaîtres, syndicat, contrat col-
lectif, contrôle des prix et des salai-
res, etc, ferontl’objet de forums qui
ne manqueront pas d’intéresser. Par-
mi les principaux conférenciers, on
remarque M. Horace Boivin, prési-
dent de Granby Elastic Web Co. Ltd.,
maire de Granby; M. Eugéne Gi-
beau, président de Slater Shoe (Can,
Co. Ltd.; M. Gérard Favreau, Direc-
teur général de Fashion Craft Mfg.
Ltd.; M. E. L. Schumacher, Gérant-
général de l’American Optical Co.
Ltd.; de Southbridge, Mass.: M.
Maurice Chartré, C. A.; de la rirme
comptable Chartré, Samson & Beau-
vais; M. Alain Harmel, Gérant des
Etablissements Harmel Frères de
Val des Bois, France.
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“La province de Québec en est

rendue à la =croisée des chemins

dans le domaine touristique. Cet

été, l'on peut affirmer sans contre-
dit qu’elle a absorbé le plus fort pourcentage du  tourisme améri-

La semaine prochaine

RADIO-CONCERTS CANADIENS
vous présenteront commeinvités spéciaux

MADAME HECTOR PERRIER
./° Fondatrice et présidente des “Amis de l’Art”

JEAN DANSEREAU
Pianiste de renommée internationale

CBF
Poste cgy

KA lundi, 21 octobre, 9 h. à 9 h. 45
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“Earth and High Heaven”, Gwethalyn Graham, discute
avec Hoyard Koch qui adapte présentement sa nouvelle

cain venu au Canada  proportion-

nellement aux autres provinces. Si

donc nous voulons conscrver notre

supériorité dans cette sphère pour

des années A venir, nous devous

faire en sorte d’améliorer ccrstam

ment nes méthodes culinaires et hô-

telières, et à tout le moins conser-

ver ce que nous avons acquis”. Tel

est le sens d’une déclaration que

faisait ces jours derniers M. B.A.

Turcotte, coordonnateur de l’hôtel-

lerie au tourisme, en marge des

cours d'administration hôtelière ins-
titués par le Ministère provincial de
l’Industrie et du Commerce, depuis

quelques années et qui cet automne

commenceront le 27 octobre à l’hô-
tel La Sapinière, de Val David. Ces
cours porteront sur una multiplicité

de sujets: l’art culinaire, l’adminis-
tration, la couture, les notions de
la tenue d’un hôtel, etc. Le nombre
des inscriptions est limité à 65
personnes et uniquement aux hôte-
liers.

Comme le souligne M. Turcotte,
c’est donc dire que les  autorités
provinciales en instituant ces cours
contribuent largement à l’améliora-
tion de notre technique hôtelière et
derechef à nous conserver la supé-
riorité touristique qui cette année
a atteint son point culminant. Ainsi
suivant un bulletin

=

publié par le
New York Automobile Club, en
juillet 1946, 23% des demandes de
renseignements

=

reçues go rappor-
taient à la province de Québec, ce
qui en comparaison de 7% pour la
période correspondante de 1945, ue-
cusait une augmentation de 16%.
C’est un accroissement fort sensible
et s’il y a lieu de se réjouir du
fait que notre provinee exerce un
atfrait aussi puissant, il ne faut
pas pour cela s’endormir sur
lauriers.

L'attrait ethnique particulier à la
province de Québec compte évidem-
ment pour beaucoup dans cet en-
gouement des visiteurs pour notre
province, tout aussi bien que ses
beautés scéniques, mais il ne suffit
pas, dit M. Turcotte, de tabler uni-
quement sur ces deux attractions,
mais bien faire en sorte de les ex-
ploiter de façon rationnelle, en a-
méliorant nos procédés, en donnant
du service à

nos

à la clientèle ot surtout
à ne pas exploiter cette dernière
dans le sens péjoratif de ce mot”,
d'ajouter M. Turcotte. Les cours
d‘administration hôtelière offrent
justement ce moyen, puisque les
hôteliers et leurs employés s’: ‘pi-
reront de méthodes perfectionnées
en art culinaire, afin de servir à
leurs hôtes une cuisins  franche-
ment canadienne, enfin quelque cho-
se auquel nos voisins ne sont pas
habitués. Tout en conservant nos
traditions, cela n’implique pas le
renoncement au progrès moderne,
dit-il.

Cette année, les cours seront diri-
gés par un comité conjoint de tech-
niciens et officiers du ministère de
l'Industrie et du Commnierce, sous
la surveillance de M. Louis Coderre,
sous-ministre. Il ne fait pas de
doute que les hôteliers sauront bé-
néficier de cette aubaine exception-
nelle. inscription aux cours étant
absolument gratuite. Les demandes
d'inscriptions doivent être adressées
sans retard à M. Louis  Coderre,
sous-ministre de l'Industrie et du
Commerce, Hôtel du Gouvernement
Québec.

LES DIX COMMANDE-
MENTSDE LA SANTE

1 — Fatiguez.vous moins. dor.
mez plus.

2 — Allez moins en

marchez plus.
3 — Parlez moins, pensez plus.

voiture, 4 — Grondez moins, louangez
5 — Gaspillez moins, donnez

plus.

6 — Mangez moins, mastiquez
plus.  

MORALITE ET
PATRIOTISME

De prime aboid ces deux idées

ne semblent pas aller ensemble;

toutefois il n’est rien car il s’agit

ici de deux grandes vertus. La ver

tu de religion dans laquelle entre

le patriotisme et la vertu de pure-

té sont coordonnées entre elles com

me toutes les vertus morales.

Pourquoi parler de patriotisme et

de moralité? Le patrio*i, +», suiet

si brûlant et qui enfla n u2 tous 1€s

fils bien nés d’un pays peut fort

bien se faire sentir sous forme de

campagne de moralité. En effet un

peuple est fort et vigoureux en au-

tant que ses moeurs sont pures. Il

est impossible de songer à former

une nation saine si l’immoralité y
règne.

Le patriotisme nz consiste pas

seulement dans les assemblées pu-

bliques, il consiste aussi et surtout

a surveiller la survivance nationale

de la race. Et cette survivance ne

saurait marcher de pair avec des

moeurs en décadence. Ce qui fait

la ruine d’un peuple c’est la déca-

dence de ses moeurs, comme on le

constate de l’Ancienne Grèce, de la
Rome Antique et de tänt l’autres.

Donc faisons acte de patriotis-

me en délogeant de chez nous tou-

tes ces immoralités qui détruisent

notre vie religieuse et nationale.

C.M.D.

SAINT-PIERRE
Mercredi le 9 octobre à 9 heures

en l’église paroissiale fut chanté le

service anniversaire de Mlle Lucille

Cloutier, fille de M, et Mme Moise

Cloutier, Plusieurs parents et amis

de l’extérieur et de la paroisse y as-

sistèrent.

Nous souhaitons la bienvenue à

M, et Mme Marcel Cloutier, résidant

maintenant dans leur propriété au

village.

M. Albert Talbot et ses deux fils,

de Glover Vermont, étaient récem-
ment les invités de MM. et Mmes

Alphonse Talbot, Moise Cloutier et
autres parents.

M. JeanJ/Marie Lamontagne de
Lévis est venu passer une huitaine

d’invité de Mme et Mlle Lislois.

M. et Mme Nilus Leclerc de L’Is-

let, étaient de passage dimanche,

chez leur cousine, Mme Alfred Doy-

er.

Mme Eugéne Pelletier, s’est ren-

du à Montmagny ces jours derniers,

où elle fut l’invitée de sa fille, Mme

Paul-Arthur Morin. =

Mile Angèle Gagné, s’est rendu à

Québec chez des amies dernièrement

M. et Mme J. Nap. Bernier, après

avoir passé la belle saison parmi

nous sont retournés passer Dhiver
à leur résidence, à Fall-River, Mass.
M. Guy Lecomte étudiant au Col-

lège Layola de Montréal, est venu

passer la fin de semaine dans sa fa-

mille.

M. et Mme Edgar Fortin et leur

jeune fils et Mile Estelle Cloutier,

de Montmagny étaient dimanche les

invités de Mme Alfred Doyer.

M. Lucien Pelchat, après avoir

passé quelques jours dans sa famille

est retourné à Mont-Louis Gaspé.

MM. Fernand Blais et Eugène

Gagné sont partis pour la région de
l’Abitibi.

M. Lucien Létourneau, nous a

laissé pour Kapuskasing Ont.

M. Clermont Létourneau, après

avoir passé une huitaine dans sa fa-

mille, est retourné à Mont-Louis.

Mles Edith Caron et Jeanne Le-

pagne de Québec sont venues passer

la fin de semaine chez M. et Mme
Eugène Caron.

Mlle Lucille Létourneau, après a-

voir subi une opération à l’Hôtel-

Dieu de Lévis est en bonne voie de

guérison dans sa famille, ainsi que

sa soeur, Mlle Rachel Létourneau.
Mme Phydime Létourneau est ve-

nu passer une semaine à sa résiden-
ce, accompagnée de Mlle M. A. Pi-
card de St-Paul. toutes deux sont

retournées avec M. et Mme Joseph

A. Coulombe a St-Paul,

 

BELLE FETE A LA
POCATIERE

 

Ste-Anne de la Pocatière (D. N. C.)

Dimanche soir dernier, une soix-

antaine d’amis se réunissaient à Ste-

Anne de la Pocatière pour fêter le

retour du Commandant Lucien

Beaugé et souhaiter la bienvenue à

Madame Beaugé, qui vient demeurer

parmi nous pendant quelques mois.

M. Louis Bérubé, professeur à

l'Ecole Supérieure des Pêcheries et

à qui revient le mérite d’avoir ame-

né le commandant Beaugé à cette

institution en 1939, se fait l'inter-

préte de tous et de toutes pour sou-

haiter la bienvenue à ces Français

de vieille souche auprès de leurs

“cousins”, également de vieille sou-

T7 — Vêtissez.vous moins, pai.

gnez.vous plus.

8 — Soyez moins indolent, jouez
plus. °

9 —  Tracassez-vous moins,
riez plus.

10 — Prêchez moins, pratiquez
plus.
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COMMUNIQUE SAINT-PAMPHILE
Les Radios-Concerts Canadiens,

mis à l'horaire de  RadiogCanada

par la Maison Molson, reviendrent

sur les ondes, lundi, le 21 octobre,

à 9 heures. Cette troisième émis-

sion de la série mettra en vedette

Jean Dansereau, l’un des plus émi-

nents pianistes canadiens de l’heu-
re. et l’un des mieux connus à l’é-

tranger.

Au même programme, les Radio-

Concerts rendront hommage à l’oeu

vre magnifique des Amis de l’Art,

en la personne de Madame Hector

Perrier, présidente du comité dirce-
teur de la société dont celle est la

fondatrice et l’animatrice. Madame

Perrier sera interviewée par l’ani-

mateur des RadiomConcerts Cana-

diens, Albert Duquesne.

Jean Deslauriers, le brillant chef

d'orchestre, à qui la Maison Molson

a confié quarante-cing des meile

leurs musiciens de Montréal; Paul

Leduc, le brillant réalisateur, et Al

bert Duquesne et Roger Baulu,

deux des personnalités les plus sym

pathiques de la radio canadienne.

constituent le cadre permanent

 

che française, de Ste-Anne.

M. le Commandant Beaugé a ré-

pondu avec grâce aux hommages.

Il commença par dire que, si l’on en

croit la science, il serait devenu
physiquement Canadien, parce qu’il

a vécu ici pendant les 7 ans que la

chimie attribue au renouvellement

des cellules de l'organisme humain.

Et moralement, à cause du plaisir

qu’il éprouve à vivre en ce pays d’a-

bondance et de liberté qu’il a tenu à

faire connaître à la compagne de sa

vie.
Puis M: Beaugé raconta son voy-

age. Lors de sa rentrée en France à

l’automne dernier, il a le plaisir de

trouver parmi les passagers, son an-

cien camarade de Lycée, M. Raoul

Blanchard, qu’il n’avait pas revu de-

puis 52 ans. Avant d’aborder en

France,il fallut faire un détour con-

sidérable, parce qu’un bateau précé-

dent venait de sauter sur une mine

en dérive. La Cironde était rem-
plie de navires coulés au- moment

du départ des Allemands. La contrée
était presque couverte d’allemands

travaillant comme prisonnier de

guerre au rétablissement de l’ordre

physique de ce pays dévasté. Dans

les hôtelleries, pas de feu, pas de

place libres; des vitres cassées, et

une alimentation de famine.

Le conférenciér a raconté los tri-

bulations dans l’approvisionnement

de pain qui a fait défaut, à un mo-

ment donné, pendant 10 jours d’af-

filée. La hausse du prix de la vie a

ruiné toute la classe bourgeoise. U-

ne rente qui équivalait à 30.000 frs

or ce qui était une vraie fortune

n’équivaut aujourd’hui qu’à 300.00

Les ouvriers ont un salaire en pro-
portion du coût de la vie et les bour-

*| geois doivent serrer la ceinture. Ur,
que peut-il advenir d’un pays sans

bourgeoisie? C’est la disparition de

son influence modératrice au pro-

fit de linfluence des classes pro-

lessires. Si ces derniéres sont bien

conduites, tout peut aller bien, Mais

si elles deviennent le jouet d’une dic-

tature, comme en Russie, ou comme

c’est arrivé en Allemagne et en Ita-

lie, c’est l’effrondement des élé-

ments atables de toute population,

avec ce qui s'ensuit.

Au point de vue religieux, les Ca-

nadiens savent très bien ce qui se

passe en France depuis 75 ans, de-

puis même la Révolution. Est-ce à

dire que tout espoir est perdu? Non,

car c’est justement celle classe moy-

enne ruinée, qui, de nos jours re-
vient aux concerts de la Société
Chrétienne. Seulement le paganisme

règne en maître chez les autres; les
familles d’ouvriers et de paysan ont

même perdu jusqu’à l’idée de l’exis-

tence de Dieu, elles qui ont formé il

y à trois cents ans, ce noyau cana-

dien si profondément chrétien.

C’est pourquoi la France est re-

devenue un pays de missions, ainsi

que l’indique le titre d’un livre nou-

veau et révélateur. Comme saint

Paul, au premier siècle de l’Eglise,

le prêtre va se faire de nouveau

ouvrier parmi les ouvriers, parta-

geant leur travail, leur vie et vivant

commeeux du travail de ses mains;

mais au contraire d’autres qui prê-

chent le mal, il prêchera l'Evangile

du Christ par son exemple autant

que par ses paroles. Du coup, on

revient à 19 siècles en arrière; à un

récommencement presque total.
Au point de vue politique, la

France a élu une assemblée char-
gée de rédiger un document vital:
la constitution de la 4e République,

et quelques mois plus tard on ju-

geait à propos de confier à un nou-
veau gouvernementJe soin d’édifier
une autre base politique, plus con-
forme à ses visées. Quoiqu’il en soit
la France se relève de ruines incon-
nues à tout point de vue. Ce riche
pays est devenu aujourd’hui, pauvre,
affamé et même inquiet du lende-
main,

M l'abbé Noel Pelletier, assistant-
directeur et ancien directeur de l'E-
cole Supérieure d’Agriculture de Ste-Anne a remercié le conférencier

BAPTEMES:

ler sept: fut baptisée Marie, Clai-

re, Gigèle, enfant de M. et Mme O-

dilon Chouinard. Parr. Marr, M. et

Mme Erasme Chouinarq oncle et
tante de l’enfant.

2 sept: fut baptisée, Marie, Ghis-

laine, enfant de M. et Mme Jean Bte

Castonguay. Parr. et Marr. M. et

Mme Narcisse Pelletier oncle ets

tante de l’enfant.

3 sept: fut baptisé Joseph, Léoni-

de,fils de M. et Mme Agénard Blan-

chet Parr. et Marr. M. Mme Alfred

Blanchet grands parents de l’enfant.

10 sept: fut baptisé Jean, Paul,

Régent, fils de M. et Mme Prudent

Guillemette. Parr. et Marr. M. et

Mme Paul Blanchet petit cousin et

cousine de l’enfant.

11 sept: Marie, Rose, Hélène, Ni-

cole, fille qe M. et Mme Olivier Cas-

tonguay. Parr. et Marr. M. et Mme

Alfred Castonguay grands parents

de l’enfant.

18 sept: fut baptisée Marie, Rose,

Suzanne, enfant de M. et Mme Fé-

nélon Bois. Parr. et Marr. M. et

Mme Conrad Bois oncle et tante de

l’enfant.

18 sept: fut baptisée Marie, Hu-

guette, Raymonde, fille de M. et

Mme Edmond Dubé Parr. et Marr.

M. et Mme Léonard Fréve oncle ot

tante de l’enfant. Porteuse Mme Ar-

thur Dubé tante de l’enfant.

20 sept: fut baptisé Joseph, Al-

phonse, Rosaire, fils de M. et Mme

Hilaire Bourgault. Parr. et Marr.

M. et Mme Alphonse Bourgault de

St-Adalbert grands parents de l’en-

fant.

20 sept: fut baptisée Marie, Deni-

se, enfant de M. et Mme Paul Blan-

chet. Parr. et Marr. M. et Mme A-

drien Fournier oncle et tante de l’en-

fant.

21 sept: fut baptisé Joseph, Ray-

mond, Denis, enfant de M. et Mme

Alphonse Moreau Parr. et Marr. M.

et Mime Lévis Pelletier grands pa-

rents de l’enfant.
22 sept: fut baptisé Joseph, Ar-

mand, Gaétan, enfant de M. et Mme

Paul Fournier Parr. et Marr. M. et

Mme Armand Fournier du Cap St-

Ignace oncle et tante de l’enfant.

SEPULTURE:

Le 11 sept: est décédé subitement

M. Emile Ouellet époux de feu Dame

Diana Pelletier .gé de 75 ans et 7

mois. ;
Le 21 sept: est décédée Mme Mi:-

chel Deschénes, née Josephine Cas-

tonguay agée de 90 ans et 9 mois.

23 sept: décédait accidentellement

a Clova Abitibi, M. Maurice Chris-
tophe Chouinard agé de 25 ans et 10

mois, il était le fils de feu Emile

Chouinard.

A tous ses familles en deuil nous

offrons nos plus sincères sympa-
thies.

MARIAGES:

Le 7 sept: M. Anatole Castonguay

conduisait à l’autel Mme Vve Emile

Pelletier. Les témoins était MM. Jo-

sephat Dubé et Emile Desrosiers.

9 sept: M. William Cloutier unis-

sait sa destinée à celle de Mlle Lau-

rette St-Pierre M. Zéphir Cloutier

servait de témoin à son fils et M.

Jean Bte. St-Pierre accompagnait

sa fille,

21 sept: M. le curé bénissait le

mariage de M. Ernest Morin et Mlle

Claire Leblanc M. Ernest Morin é-

tait le témoin du marié et M. Romu-

ald Bourgault accompagnait la ma-
riée sa belle-soeur, .
Nos meilleurs voeux de bonheur.

Va et Vient:

M. M. Joseph et Adrien Bilodeau,
ainsi que Mille Anne-Marie Bilodeau,
en visite chez leur Mère, Mme A-
chille Bilodeau le 6 courant.

M. le vicaire Chenard est allé au
Quarante-Heures à St-Omer.

M.le curé Leveillé est allé à Lévis
visiter ses parents ces jours derniers

Mlle Michelle Chouinard est re-
venue dans sa famille après avoir
passé plusieurs mois à l'hôpital de
Québec.

SAINT-PAUL du Butea
M. le Dr et Mme Francois Gervais

sont trés heureux du retour de leur
fils le Lieutenant Rodolphe Gervais
qui à servi deux années outre-mer
dans le corps médical de l'armée ca-
nadienne. Nous lui souhaitons la
plus cordiale bienvenue.
BAPTEMES
M. et Mme Saluste Gaudreau, née

Isabelle Bernier, une fille baptisée
le 20 sept:
M. et Mme DonatProulx, née Cla-

ra Boivin, un fils baptisé le 28 sept:

big

  

 

au nom de tous les assistants, L'ab-
bé Pelletier a exprimé les mémes es-
poirs que le conférenciers sur l’ave-
nir de ce pays qui nous tient encore
tant à coeur. Et Mme Louis Bérubé,
présente à Mme L. Beaugé un bou-
quet de fleurs, au nom de tous et de
toutes. Après quoi, M. Epiphane
Thériault, dirige le chant “Jadis, la
France sur nos bords” et “O Cana-
da”. Le groupe prit ensuite place
autour des tables où un comité de
dames avait préparé un succulent goûter.

OS eme in coté

SAINT-DENIS

BAPTEMES. ;

Le 3 octobre a été baptisée sous

les prénoms, de Marie, Ange, Thé-

rèse, Lise, enfant de M. Mme Tho-

mas Rossignol. Parrain et marraine

M. Napoléon Rossignol grand père
Mlle Marguerite Rossignol. tante de
l’enfant.

A été baptisée sous les prénoms de

Marie, Laurette, Claudette, enfant

de M. Mme Louis Etienne Dionne.

Parrain et marraine M. Mme Adé-

lard Pelletier oncle et tante de l’en-

fant.

À été baptisé sous les prénoms de
Joseph, Désiré, Gaston, enfant de M.

Mme Léo Martin. Parrain et marrai-

ne M. Désiré Martin, Mme François
Martin tante de l’enfant.

MARIAGE

Le 14 octobre a été béni le maria-

ge de M. Paul-Emile Plourde de cet-

te paroisse à Mille Yvette Bérubé.

Le 18 octobre a été béni le maria-

ge de M. Joseph Béland de St-Vin-

cent de Paul à Mlle Alice Dionne de

cette paroisse,

Le 21 octobre sera béni le mariage

de M. Charles Edouard Dionne de

Ste-Anne a Mlle Gabrielle Pelletier

de cette paroisse.

‘Aux futurs époux nos meilleurs

voeux de bonheur.

Va et Vient:

M. l’abbé L. Emile Hudon de Qué-

bec ainsi M. le Curé Garon de St-

André, de passage au presbytère

dimanche dernier.

 

Parrain et Marraine M. et Mme A-

délard Brochu de St Malachie, oncle
et tante de l’enfant. Porteuse Mmo

Gaudias Blais tante de l’enfant.

Nos félicitations.

M. et Mme Robert Bernier ainsi

que M. Arthur Bernier, étaient de

passage à St-Malachie et Québec

dimanche dernier.

M. M. et Mmes Ovide Boulet, Lu-

cien Blais, Hector Fontaine et Al-

phonse Lapointe, Mile Alice Blais,

ainsi que M. M. Antonin Boulet et

Paul Guimont se sont rendus a St-

Omer dimanche dernier en visite

chez M. et Mme Gérard Godbout,
M. et Mme Antoine Lefebvre de

l’Avenir, étaient dimanche dernier

chez Mme Eugène Gourgue.

M. Hector Gourgue est de retour
d'une promenade à Drummondville
chez des parents.

M. et Mme Joseph Beaulieu de St-
Camille étaient de passage dans leur
famille la semaine dernière. Ils sont
partis lundi pour aller demeurer à
Montmagny.

Nous offrons nos plus sincères
sympathies à Mme Ovila Barnaby
à l’occasion de la mort de son frère
M. Philippe Bélanger, décédé à N.-
D. du Rosaire la semaine dernière,
Nous offrons aussi nos sympa-

thies à M. Charles Bérubé qui à per-
du son père M. Joseph Bérubé, décé-
dé à St-André et inhumé à St-Elen

thèse la semaine dernière.

Mme Joseph Roger, s’est rendue à
Montmagny au commencement de la
semaine en visite chez ses soeurs,
Mmes Eugène Létourneau et Ed-
mond Laflamme.

M. et Mme Joseph Guillemette,
ainsi que M. et Mme Lucien Lan-
glois, se sont rendus à St-Gervais
dimanche en visite chez des parents.

M. et Mme Lucien Marchand leur
fils, Adrien de St-Nicolas chez M.
M, Fortunat Gagné et Omer Boulet
dimanche dernier.

M. M. et Mmes Ovide Boulet, Do-
nat Boulet, et Ovide Gagnon, ainsi
que M. Arthur Bernier, sont de re-
tour d’une promenade à Trois-Riviè-
res et Montréal chez des parents.
M. Edouard Talbot qui a subi un

accident la semaine dernière, est à
l’Hôpital de Lévis, pour traitement
médical.

DECES:
Jeudi le 3 oct: ont eut lieu les fu-

nérailles de Mlle Germaine Talbot,
fille de M. et Mme Joseph Talbot,
décédée accidentellement à St-Gré-
goire la semaine dernière. La défun-
te qui était âgée de 22 ans laisse
dans le deuil, ses parents, M. ct
Mme Joseph Talbot, ainsi que plu-
sieurs fréres et soeurs. A la famille
en deuil, nous offrons nos plus sin-
céres sympathies,

STE-PERPETUE—
Funérailles

Des obsèques imposantes ‘ont été
faites le 4 sept. à la jeune Solange
Chouinard, décédée à l'Hôtel-Dieu
de Lévis à l'âge ge 7 ans et 10 mois.
Elle était la fille de M. Mme Hector
Chouinard, née Aline Giasson.
Le service fut chanté par M. l’Ab-

bé Camille Giasson, vicaire à St-
Ludger de la Rivière du Loup, oncle
de la défunte. Portait la croix. M.
Robert Chouinard, Portaient le cer-
cueil, MM. Pau] Laurendeau, J.Ma-
rie Chouinerd, Denis et J. Claude
Giasson. Portaient les tributs flo-
raux: MM. Garnier Giasson, Gilles
et Bruneau Chouinard. Le deuil
était conduit par son père: M. Hec-
tor Chouinard. son frère Conrad, ses
soeurs, Ylande, Rachel, Louise, Si-
mene, Son grand père, M. Louis
Giasson de L'Islet. Ses oncles et

  

 (Suite à la dernière page)
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Vous voulez être belle?
Pour être belle, il faut se bien connaître. Il ne faut pas

se moquer des femmes qui consacrent beaucoup de temps à leur

toilette. Ce n’est jamais du temps perdu.

Le femme qui veut être belle et prolonger l'effet de son

charme doit nécessairement chercher à se connaître avec mi-

nutie. Il ne faut pas qu’un jour se passe sans qu’elle exerce,

sur elle-même, une surveillance implacable, sans indulgence,

sans oubli. |

Vous me direz qu’il est indispensable pour cela d’avoir

beaucoup de loisirs. Je vous répondrai qu’il est toujours pos-

sible de trouver du temps lorsqu’il s’agit de s’embellir.

Se connaître, en matière d’esthétique féminine, c’est s'ap-

pliquer à définir devant le miroir ou la psyché les défaillan.

ces de sa beauté, de sa silhouette, de ses traits, de façon à y

remédier au jour le jour. Et c’est par le traitement appliqué

régulièrement que l’on réussit à entretenir son charme,

Il ne faut pas se voir vieillir, et celles d’entre.nous qui

combattent quotidiennement la fatigue de leur figure et de

leur corps, conservent, pour elles-mêmes et aussi pour les au-

tres, un peu d’illusion de l’éternelle jeunesse.

Dureste, il est inhérent à la nature de la femmede se bien

connaître. Sans parler des nombreuses petites misères qui la

contraignent à surveiller sans cesse sa santé, elle est cons-

tamment portée à étudier son tempérament, sa tournure. Elle

ne passe pas devant une glace sans y observer son image. Le

souci de sa fraîcheur et de sa beauté l’obsède constamment

et cet état d’esprit ne peut que lui être profitable.

Malheureusement beaucoup ont le tort de n'être attentives

qu’à leur visage, qu’à ce qui paraît d’elles-mêmes extérieure.

ment. Elles se contentent du miroir, tandis qu’elles devraient

aussi s’observer scrupuleusement dans la psyché, ce qui les
préserverait des embonpoints prématurés et des différen-
tes calamités qui rendent la démarche lourde et sans élégance.

Ces examens de chaque jour ne font pas seulement reconnaître

au passage les défaillances de la beauté ; elles permettent aussi
d’apercevoir les détails flatteurs, les perfections de détails d’où
chacune de nous peut tirer avantage. Il y a bien des femmes
qui ne se sont jamais regardées de profil, qui ne se se connais-
pas de profil. Et cependant, n’est-il pas indispenable de sa-
voir l’effet que l’on produit? Comment, sans cela, choisirez-
vous vos toilettes, préparez-vous vos aptitudes?

 

 

 

Il y avait autrefois la beauté des bergères, beauté incons-
ciente et quasi providentielle. On en parlait dans les contes
de fées, mais les fées permettaient à ces jolies bergères de ne
jamais vieillir...

Notre fée, d’aujourd’hui, c’est nous-mêmes, ou plutôt c’est
notre patience; et si Bouffon a dit du géni qu’il n’est qu’une
longue patience, nous pouvons bien admettre qu’il n’y a pas,
pour la femme , d'oeuvre plus géniale que celle qui consiste à
s’embellir touiaurs davantage.
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ROTI DE COTELETTES DE BOEUF

Un rôti de côtelettes de boeuf, gras et bien bruni, est pres-
que une décoration sur une table. Pour obtenir une cuisson
parfaite, faites cuire dans le fourneau à une basse tempéra-
ture. Tenez le fourneau en bas de 325 deg. F., n’ajoutez pas
d’eau et ne couvrez pas la rôtissoire. Depuis que les thermo-
mètres à viande sont réapparus sur le marché, la tâche est de
beaucoup simplifiée et il est beaucoup plus facile de tenir le
plat au degré nécessaire.
 

L’abondance d'automne pour les me
nus de l'hiver

L’abondance d’automne rend plus
facile à la ménagère la tâche de
préparer les menus. Cependant, pen

dant l'hiver, alors que cette ri-

chesse n’est plus qu’un souvenir, la

cave aux conserves le fruits peut

fournir beaucoup de bocaux de lé-

qumes, de fruits ou de confiture
pour réhausser les menus d'hiver.

La compote aux pommes est une

addition commode à une cave aux

fruits. Elle peut être employée

pour accompagner la viande, com-

me base à un pouding ou dans une
tarte. C’est aussi un moyen de

conserver les pommes abattues par

le vent qui autrement se  gâte-

raient. La compote aux pommes

peut se faire sans sucre on la su-

cre plus tard au moment de la ser-

vir. De cette façon, il n’est pas né

cessaire d’employer le sucre que

l’on réserve pour confire d’autres

fruits tardifs.

Section des Consommateurs du mi-

nistère fédéral de l’Agriculture re-
commande les directions suivantes

pour mettre en conserve de la com 
 UT

Chacun son tour

 
Nelaissez
sans retard des Obligations d'épargne du
Canada. Si vous persistez dans vos habi-

casion qui se présente.
possible.

prêt. Des milliers de

8surl0 achèteront encore des Obligations  
passer votre tour. Achetez

tudes d'économie, vous en tirerez
profi Ceux qui vous sont chers en
cieront. Les Obligations d'épargne ont

été créées à votre intention. Saisissez l’oc-

Les Obligations d'épargne du Canada
jouissent par tout le pays d’une grande
faveur auprès de milliers de gens. Elles
s’achètent aux banques ou chez d’autres
vendeurs autorisés: courtiers en valeurs,
agents de change, sociétés de fiducie ou de

trons offrent à leurs
employés le mode d'Epargne sur le salaire.

LES OBLIGATIONS D'ÉPARGNE DU CANADA

rand
né-

Achetez-en le plus

  
 

pote aux pommes non sucrée, pour

faire des onfitures aux prunes et,

Les éonomistes ménagères de la

pour un régal immédiat, elles ajou

tent une recette pour un gâteau rou

lé aux prunes.

COMPOTE AUX POMMES
EN CONSERVE

Faites une compote aux pommes

de la manière ordinaire, mais oinet-

tez le sucre. Versez-la chaude dans

des bocaux chauds, propres ou dans
des boîtes de fer-blanc ordinaires.

Laissez un vide d’un quart de peu-

ce. Ajoutez les rondeiles de caout-

chouc et les couvercles sur les bo-

caux de verre, et beuchez partielle-

ment; bouchez complètement les

boîtes de fer-blanc. Stérilisez dans

un bain d’eau bouillante pendant

15 minutes pour les chopines, les

pintes et les boîtes de vingt et

vingt-huit onces.

*LL

CONFITURES AUX PRUNES

(se servir d’autres prunes)

que les Damsons)

8 tasses de prunes en quartiers

dénoyautées

1-2 tasse d’eau

4 1-2 tasses de suche

Placez les prunes préparées et

l’eau dans une bassine. Faites mi-

joter sans couvrir 10 minutes. A-

joutez le sucre et faites bouillir 6

à 8 minutes, brassant fréquemment

pour empêcher de prendre au fond.

Versez dans des bocaux stérilisés

chauds, faites refroidir légèrement

et recouvrez de paraffine. Quanti-

té: environ 6 1-2 tasses.

Pour faire l'essai de consistance

de la confiture, ôtez la bassine du

feu, placez une cuillerée sur une

soucoupe refroidie rapilement. Si la

confiture ne prend pas une bonne

épaisseur, remettez la marmite sur

le feu et continuer de faire bouillir

une minute ou deux encore et ré-

pétez l'essai.

NOTES DE MUSIQUE
La contrebasse à vent est le plus

gros instrument de cuivre, dans les

orchestres et les fanfares. ‘Le

Passe-Temps” de septembre publie

sur cet instrument des renseigne-

ments intéressants: La Contr:basse

à vent pèse 55 livres le tube me-

sure vingt pieds; dans les fanfares

on se sert habituellement d’une con-

trebasse circulaire appelée “sousa-

phone” etc.

 

*5x*

Yehudi Menuhin n’avait que sept

ans lorsqu’il joua, avee l’orchestre

symphonique de San Francisco, le

concerto de Mendelssohn.

JULIETTE AU PAYS
DES HOMMES_

par

Jean Girandoux

 

“La
Une oeuvre de Giraudoux est

toujours un régal, une orgie de beau

té et de fantaisie. Voici enchan-

teur comme une aarore estivale un

nouveau roman que présentent Les

Editions Variétés.
Juliette est fiancée à Gérard, son

ami d’enfance; ils sont À la campa-

gne dans un coin du Massif Cen-

tral, Mais avant de se marier, la

jeune fille veut se délivrer de tous

“ceux qui la tenaient, sams le sa-

voir, pmprisonnse” Brusquement

elle part, laissant à Gérard un mot

“Dans un mois je serai ta femme”.

Elle a au cours de sa jeunesse,

noté dans un carnet, des réflexions, 

otIE een ea> niet

dea faits et des adresses que maine
| tenant elle veut contrôler à loisir.
! Ces souvenirs datent de dix ans et
portent sur des hommes dont elle

a entendu parler, qu’elle a entre-

vus, plus ou moins connus.

A Paris, elle recherche l’homme

parfait que des dames avaient dé-

crit devant elle. Déception! Le sort

lui fait rencontrer des hommes qui

sont affligés d’au moins un péché

capital &t quelques-uns d’entre eux

lui apprennent même que le jeune

homme parfait est mort.

Enfin après une dernière rencon

tre dans les coulisses de l’Opéra,

avec un Russe à l’ânie tortueuse et

compliquée, Juliette, riche d’expé-

riences sur les hommes, rentre dans

son coin de province retrouver

Gérard.

Une héroine de roman aux lignes

classiques telle que Giraudoux les

Crée dans un rayon de lumière é-

| tincelante, voilà Juliette, la femme
qui garde de l’enfance tout ce que

le génie de l’enfance peut avoir d’in
génu, de purement sensible et de

charmeur. D'un pied léger, elle

marche avec délicatesse entre l’a-

mour humain et l’amout divin, en
tre le banal et le rare, entre le

mensonge et la vérité à travers les

barrières mystécicuxezs qui sépareut
notre purgatoire du paradis disponi-

ble de chaque minute.

(1)Un livre de 196 pages publié

par Les Editions Variétés. Prix:
$1.25 par la poste $1.35. En vente

dans toutes les bonnes librairies et
aux Editions  Variétes 1410 rue

Stanley, téléphone MA 3773, Mont-

réal, Canada.

LES ANGES NOIRS (1)
par

François Mauriac

de l’Académie Française

La confession de toute une vie que

Mauriac donne dans son célèbre ro-

man que viennent de publier Les E-

ditions Variétés, n’est pas une sè-
che nomenclature de fautes, c’est

une vue d'ensemble d’un destin où il

fait suivre les lignes de faite et où

il projette la lumière dans les plus

sombres vallées.

Dans une misérable cure, un petit
desservant: autour de lui, des pay-

sages féroces. . . Gabriel Gradère,

fils d’un petit métayer, a une figure

d’ange. La bienfaitrice de son école

le remarque et le fait entrer au sé-

minaire. Il ne tarde pas à le quitter

n’ayant aucune foi. Le jeune homme

se laisse aller sur la pente du mal.

Pendant qu’il courtise deux cou-

sines, Alida et Mathilda, habitant

un chateau des environs, il vit igno-

minieusement avec Aline, qui l’en-

traîne dans le plus honteux trafic.

Alida, laide et beaucoup plus âgée

que lui, ayant eu de lui un fils, l’é-
pouse et meurt peu après en lui

laissant sa fortune.

Ce fils, Andrès, est confié aux
soins de Mathilde qui, par dépit de

n’avoir pas épousé Gradère, s’étrit

mariée avec un régisseur de domai-

nes qui a la passion de la terre. Sans

cesse harcelé par les demandes d’ar-

gent d’Aline, Gradère ‘est peu à peu

dépouillé de ses biens par ce régis-

seur. Mathilde qui aime Andrès com-

me son propre enfant. forme le rêve

=
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de lui faire récupérer son domaine

en le mariant à sa fille Catherine.

Au milieu de cette triste humanité

émerge la figure pure et naive de

l’abbé Forcas, Il avait recueilli sa

soeur, séparée de son mari, et qu’il

continuait à regarder avec des yeux

de frère indulgent. Ses paroissiens

malveillants colportent des calom-

nies… Mais tel n’est pas le drame

que veut faire vivre Mauriac dans

ce roman qui sonne un glas.

C’est la vie ignoble de Gabriel

Gradére qui verra, mais trop tard,

la destinée à laquelle il a failli. Ce
récit ne peut que fortifier la foi en

ce monde invisible que nous servens

car “on peut pénétrer dans le sur-

naturel par en bas”. Les anges noirs

tournent autour de vous, ils vous

saisiront peut-être aussi.

(1) Un volume de 216 pages publié

par Les Editions Variétés. Prix:

$1.25, par la poste, $1.35. En vente

dans toutes leg bonnes librairies et

aux Editions Variétés, 1410, rue

Stanley, Montréal, Canada.

ANNEES
D’ESPERANCE (1)

Jacques de Lacretelle

de l’Académie Française

 

La série “Les Hauts Ponts”, suite

de quatre romans publiés par Les

Editions Variétés, dont les deux pre-

miers tomes intitulés Sabine et Les

fiançailles sont récemment parus, se

‘continue par la présentation de An- nées d'espérance.

Les amours malheureuses de Lise

t Darembert avec Jean de la Fontan-

(ge avaient conduit la jeune fille à
s'éloigner des “Haurs Ponts”. A

près une absence dc plusieurs mois,

elle réussit à revenir dans le villa-

ge voisin des “Hauts Ponts”. Elle a

avec elle un enfant qu’elle dit être

celui de panñents habitant l'étranger.

Bien peu se laissent prendre à ce

mensonge; aussi Lise vit-elle dans

l'isolement et l'enfant, tout jeune
déjà, a le sentiment d’être tenu à

l’écart.

Ce fils, Alexis, après avoir reçu

des leçons d’un abbé voisin, est mis

en pension à Paris dans une insti-

tution libre. Il y travaille mal: il
est doux, rêveur, “refusant de voir

ce qu’il ne veut pas”. On conseille à

Lise de retirer du lycée ce petit
déraciné.

Elle revient avec lui dans sa Ven- 
 

   
Chaque

donne 4 
PAS BESOIN DE PRÉPARER LA PÂTE LAVEILLE

FA0ILE À UTILISER ...extra
rapide ... la nouvelle Levure

Royal sèche qui lève vite vous
permet de faire un pain déli-
cieux ‘t apprécié de tous— dans
la mo.cié du temps qu'il fallait
auparavant.
Plus besoin de faire lever la

pâte durantla nuit— la nouvelle

 
Mettez la nouvelle Levure Royal dans l'eau; elle commence à agir en 10 minutes

MEILLEUR PAIN DANS LA MOITIÉ MOINS DE TEMPS!

dée natale et s’efforce d’inspirer 2

son fils son propre attachemen

pour le domaine des “Hauts Ponts”

“I] faut que tu Paimes”, lui dit-elle
“comme si tu y avais vraiment pas
sé ton,enfance.” Mis au colldge d
la ville voisine, Alexis se sent tou

jours désespérément seul.

Plus tard, Alexis, ayant échou

aux examens de I'Ecole Militaird

revient près de sa mère. C'est mai

tenant un jeune homme; il a besoi

de tendresse et il continue à “défog

mer res choses pour bien les voir

Lise Darembert qui toujours s’a

charme à voir en lui le futur propr

étaire rétintégré dans Les Hau

Ponts sera-t-elle encore déçue?

Les personnages de Ce pathétiqu

roman sont à la limite douloureus

entre un royaume idéal et les terre

où le reste de l'humanité vit to
bonnement selon l’ordre de la mèr

nature.

(1) Un volume de 244 pages publi

par Les Editions Variétés dans

série “Les Hauts Ponts”. Prix: $L.

par la poste, $1.35. En vente dar

toutes lts bonnes librairies et a

Editions Variétés, 1410, rue Stanley

Montréal. Canada.

ES GREVES
AUX E.-UNIS

Près de 700,000 travailleurs

sont oisifs. à travers

le pays.
«wr
(B. U. P.) — Plus de 682,560 t

vailleurs avaient les bras croisé

aujourd’hui, par suite de différend

ouvriers allant de la grève maritia
nationale jusqu’à celle des instit

teurs de Wilkes-Barre, Penn. Î

plupart des grévistes veulent d

augmentations de salaires,

VOTRE PROPREPOIDS
Lorsque vous avez estimé

poids, essayez de le maintenir

réglant votre diète. 71 est plus f

cile de le faire que d’y revenir p

un autre régime alimentaire.

Voici un bon moyen d’estimer +

tre poids: Multipliez le nombre
pouces que vous avez audessus

5 pieds par 5% et ajoutez 1

Supposez que vous avez 5 pieds
quatre pouces. 4 x 54 égalent

plus 110,, soit 132 livres, vol

poids idéal.

 

 

 

 
vOu

Sauvegardons la famille par

l’habitation

w

Levure Royal léve vite, vous per-
met de faire le pain dans le jouf|
quand vous pouvez surveiller la
pâte et la pétrir dès qu'elle est
à point! Achetez-en aujourd'hui
chez votre épicier. Elle conserve
toute sa vigueur et son activité
durant des semaines dans |
garde-manger,
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IL N'Y A PAS DE METULEUR BREUVAGE GAZEUX

“Pepsi-Cola”est la marque erfregistréePTLRRLEU ofCanada, Limited.
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du Docteur Groces 33

En vente : dans toules les pharmacies .
” Gros:" 200, rue Vallée, ‘Montreal.

   
      

 

  

 

ROBERT DORVAL
ARPENTEUR-GEOMETRE

Etablissement de ligne — Bornage — Subdivision et cadastrage

de lots — Certificats — Lignes de limites, ete.

EDIFICE LE PEUPLE

64, du DEPOT
MONTMAGNY

TEL.: 73

      

 
 

RAYMOND PARE
@ Assurance-incendie.

@ Calcul, Impôt sur le Revenu.

@ Débentures.

@ Vérification.

@ Exécution testamentaire.

Tél. 261, B.P. 21231, rue de la Gare, Montmagny,

 

aux autres...
D’crdinaire nous n’avons pus def

forts à nous imposer pour penser à

nous-même et nous n’attendons pas

d’y être invité pour le faire... Nos

intérêts personnels pas toujours bien

entendus, nos entreprises, la satis-

faction de nos points d’orgueil, l’ar-

rondissement de notre petite ‘fortu-

ne, notre prétendu avancement so-

cial occupent souvent notre esprit

.au point de lui faire oublier le sens
vrai, le but réel de la vie et l’échel-

le des valeurs. Sans doute, tout hom-

me d’ordre, sage et prudent, cons-

cient de ses responsabilités, sur-

tout s’il a charge de famille s’em-

ploie avec énergie et avec constance

à gagner son pain et celui des siens,

à prévoir pour l’avenir et à procu-

rer a son foyer un minimum de con-

fort louable et désirable. Mais, il ne

faut pas non plus verser dans l’é-

goisme, la mesquinerie ou l'avaris-

me, ni se conduire commesi la divi-

ne Providence n’existait pas pour

chacun de nous. Et, il faut songer

que d’autres que nous "ont reçu la

vie, et des droits aussi sacrés que

les nôtres que nous défendons farou-

chement. Oui, d’autres hommes que

nous besognent sur la terre, égale-

ment pressés de nécessités quoti-

diennes, également occunés à ga-

gner leur pain et à protéger les

leurs contre les angoisses de la mi-

sère et de incertitude du lende-

main.

Tous les hommes ont dans la so-

ciété, des droits et des devoirs, régis

et réglés par la justice et la charité.

Deux grands principds chrétiens
trop souvent oubliés des hommes,

des sociétés petites et grandes com-

me des individus. Le résultat de cet

oubli, c’est le désordr2 dans lequel

le monde d’aujourd’hui s’agite, é-

branlé sur ses bases et cherchant en

vain des jours de paix et de sécurité.

Le résultat? c’est encore ce tissu hi-

deux de mensonges dans lequel se

débattent inutilement les nations

pour sortir des malheurs que leur

apportent la haine, l’obus de la for-

ce, l’égoisme, la course effrénée vers

la domination.

Nous avons tous besoin des au-

tres, aussi vivons-nous en société.

Pourquoi l’oublier et chercher ridi-

culeusement 3 tout ramener a nous,

à assurer coûte que coûte notre pro-

pre bonheur, notre propre fortune,

le succès de toutes nos entreprises

 

Les Jeunes Filles
Elegantes ont Toujours

Paradol dans leur
Réticule

Elles savent que Paradol les soula-
gera promptement du mal de tête et
’autres malaises, qu’il leur aidera

aussi à enrayer un rhume.

Une jeune fille écrit: ‘‘Avant de
faire usage de Paradol, je souffrais
tous les mois de douleurs presqu’-
insupportables. C’est le calmant le
plus promptementefficace dont j'aie
jamais fait usage et qui ne laisse pas
de désagréableseffets à sa suite.”

PABARPL
du DR.CHASE

Pour le soulagement de la douleur ‘
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Si nous pensions

   

sans nous occuper si les autres et la

société elle-même doivent en souf-

frir? Est-ce que tous les moyens et

tous les buts sont bons et légitimes

du seul fait qu’ils nous conviennent

ou qu’ils moussent nos affaires? La

société est basée sur l’ordre, la cha-

rité et la justice, puis le bien de la

communauté, dans un même ordre,

est toujours supérieur à notre bien

personnel. Si nous violons les droits

du prochain, si nous entravons les

progrès ou les intérêts de la société,

si nous retardons l’avanagment ma-

tériel ou spirituel de notre ville, de
notre province, de notre pays, nous

travaillons en réalité contre nous-

même si nous croyons avoir obtenu

des avantages personnels. Si la jus-

tice n’a pas toujours été oubliée, en

ces cas, la charité et le sens social

auront été négligés.

Nous devons donc songer au bien

commun, aux intérêts de la société

à laquelle nous appartenons. Elle a

droit à notre collaboration comme

nous avons besoin de sa protection,

et nous avons le devoir de lui accor-

der notre coopération chaque fois

que l’occasion s’en présente et qu’il

nous est possible de le faire. Ainsi,
pour donner un exemple, si les auto-

rités civiles, pour le bien de toute la
ville, passent des règlements de cir-

culation, d’hygiéne, ete..., nous nous

devons de les observer. Nous serons

de bons citoyens en les observant,
même si cela nous moleste de quel-

que façon ou nuit & nos inté-

rêts. Le bien de tous, le bien com-

mun, doit être préféré à l’avantage

des citoyens, pris individuellement.

Autrement, comment obtenir de l'or-

dre, de la justice, du bonheur dans

une société. La cité n’est pas Orga-
nisée au profit d’un seul, ni d’un  groupe, et il en est de même pour

toutes les sociétés humaines.

Il faut donc penser aux autres.
l'Evangile nous ordonne, d’aimer no-
tre prochain comme nous-même, d’o-

béir aux personnes qui détiennent

l’autorité et le bon sens nous fait

comprendre qu’une société où cha-

cun tirerait de son côté sans ge sou-

cier des voisins ne serait qu’un re-

paire de voleurs et de semeurs de

discorde. Aussi est-il de première

importance de dévelonper partout le
sens social, comme nous cherchons à

maintenir parmi nous l*esprit fami-

lial, l’esprit paroissial et l’esprit na-

tional. Si l’on commençait, à la con-
férence de la paix par mettre de cô-

té l’égoisme pour le remplacer par

les deux reines des vertus chrétien-

nes: la justice et la charité, il ne

faudrait pas dix mois ni dix semai-

nes de pourparlers pour ramener

sur la terre la tranquillité et le bon-

heur.

N’avons-nous pas l’impression que

les nations courrent actuellement

dansles fils emmêlés de la diploma-

tie vers un autre désastre sans réus-

sir à sortir des difficultés dans les-

quelles elles se débattent comme

des mouches prises au papier col-

lant?

Moi, d’abord, c’est la voix du plus

fort, et c’est le signe infaillible du

funeste égoisme. Tous d'abord, moi

ensuite, c’est la marque de la cha-

 

    POUR CE

rité et du sens social bien entendu.

Abbé Omer VALOIS.

 

Le déjeuner est important

Si occupée que soit une mere de

famille, elle se rendra compte qu’à
la longue il est profitable de servir

un déjeuner substantiel à la maison.

Les hygiénistes du ministère de la

Santé nationale et du Bien-être so-

cial, en soulignant la valeur d'un dé-

jeuner appétissant et hien équilibre,

disent que cela épargnera a la ma-

man beaucoup de soucis au cours de  

a journée, étant donné qu'un enfan
bien nourri est un enfant heureux et

qu’il ne la dérangera pas autant a-
lors qu’elle vaquera à son ménage.

“L’ignorance est la nuit de l’es-

prit, nuit sans lune et sans étoile”.

Rien ne contribue plus à l’ordre

et à l’économie que de tenir cha-

que chose à sa place.
 

“Les indécis perdent la moitié de
leur vie, les énergiques la dou-

blent”.

 

 

vous sentez alourdis, sans

une drogue =péciale, les coliques.

Tablettes 

CONSTIPATION?
Si votre organisme n’élimine pas les

déchets, vous vous empoisonnez.

reins deviennent surchargés et vous

pensée
claire, vous êtes iracible, tout va mal,

Rien n’est plus facile que de chan-

ger tout cela. Prenez les tablettes RO-

BOL contre la constipation, Leur for-

mule commande une élimination rapide

tout en prévenant, en général, grâce à

“Une ou deux ROBOL,ce soir, effet demain matin”.

R 0 BIà 1 contre la constipation

25 cents la boîte
Cie Chimique FRANCO Américaine Ltée, 1556, rue St-Denis,

Montréal.

POISON!

Vos

 

 
  

Tél. Bureau: 92

78, rue St-Jean.Baptiste, 
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PHILIPPE ROY
ASSURANCES GENERALES

Montmagny
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fausse impression que
élève la température

somment.

lente santé.

CHRONIQUE DU DR BAKER
Rédigée par te Dr Charles B. Baker, B. Sc. V.

 

Quelques conseils

On entretient fréquemment la

chez les animaux qui en con-

Bien au contraire, la viande

ne causera aucun mal aux
chiens, à condition que cette
viande soit aussi bonne que
celle que nous mangeons nous-
mêmes. Dans une famille de
trois personnes, les restes de
viande cuite, de cartilages et d'os
suffisent ordinairement au menu
quotidien d'un chien.
ajoutant les autres restes de
table—céréales, poudingues, etc.
—ou une bonne nourriture pré-
parée spécialement pour lui,
votre chien restera en excel-

  

    

  

  

   

    

   

    
   

   

la viande

du sang

En y

 

Annonce approuvés et endossée par

LA SOCIKTE POUR LA PREVENTION DE LA

CRUAUTÉ ENVERS LES ANIMAUX.
LA BRASSERIE

 
de ce fidèle sujet.

LIMITÉE

Le grand dalmate qu’on ,appelle aussi chien tacheté,

chien de carrosse, voire même plum-pudding, «st originaire de

la Dalmatie, dans l’ancien empire austro-hongrois. Au siècle

dernier, on jugeait de bon ton, chez les riches d’Angleterre,

d’être accompagné de dalmates dans les voitures de promenade.

On appréciait particulièrement l’intelligence et le dévouement

rontenac
+

er
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BAPTEME:
M. et Mme Victorien Jean, (née

Thérèse Roy,) de Rimouski font

part à leurs parents et amis de la

naissance d’un fils le 10 octobre et

baptisé sous les prénoms de Jeseph,

Eugène. Lionel, André. Parrain et

marraine M. et Mme Joseph Jean.

Porteuse Mme J. E. Roy grand'mère

de l'enfant.

  

Mile Madeleine Sévigny, de Qué-
bec, était en visite la semaine der-
nière chez son amie Mme Gaudry

Delisle, à “la Villa des Georges"?

Milles Alice et Aurore Lamy ainsi

que le Dr Charles Béland, de Trois-
Rivières étaient en visite chez M.

et Mme Antonio Paré la semaine

dernière.

M. et Mme Eugène Fortin, de

Verdun, Montréal, M. et Mme Jean-

Marie Fortin, et leurs fils Jean-

Claude et Eugène, de St-Henri,

Montréal ainsi que MM. Eddy et Ré-

jeanne Fortin, de Verdun, Montréal,

étaient en fin de semaine dans les

familles Fortin, Casault, Desmeules

et Ringuet.

MM. Gérard et Léon Beaudry, de

Sherbrooke étaient de passage chez

MM.Joseph Thériault et Jules Paré,

dernièrement.

Mile Corinthe Morin s’est rendue

à Montréal au cours de la Semaine

où elle a rendue visite à sa sceur

Mme Ernest Lafrance.
MM, Aibert Couillard, Louis-Geor-

ges Blouin et Roger Boulanger sont

de retour d’un voyage de quelques

jours à New York,

M. et Mme Jean-Louis Auclair et

leur fillette Roberte, de Farnham,

étaient en fin de semaine chez M. et

Mme André Auclair.

Mmes Freddy Fortin et Josaphat

Lorange, de Verdun, ont passé quel-)

ques jours chez leur mère Mme”

François Casault.

M. et Mme Jean-Baptiste Paquet,

Mme Alfred Pelletier, M. Charles

Coulombe, Mlles Irène et Mina Pel-

letier, M. et Mme Réal Laforest, se

sont rendus à St-Roch des Aulnaies

dimanche dernier visiter des parents,
Mile Jacqueline Bruneau, de St-

Michel, passe quelque temps chez sa

soeur Mme Armand Paquet.

Mme Marcel Casault est allée à

Québec dernièrement visiter sa

soeur Mlle Marguerite Nicole à l’hô-

pital ge St-François d’Assise,

M. et Mme Alfred Bruno, M. et
 

Ste-Perpétue:

(suite de la page 8)

tantes: M. Mme Albert Laurendeau,
de St-Jean-Port Joli, M. Mme Ar-

thur Moreau, de St-Roch, M. Ls.

Georges Boucher, M. Mme Gérard

Morency, M. Mme Agilas Chouinard,

M. Mme Paul et Théo. Giasson, M.

Thomas Labbé tous de L’Islet. M.

Mme François Chouinarq de Touc-

ville, M. Mme Charles et Rolland
Chouinard, Mme Jos. Giasson de St.

Jean Port Joli, M. Mme Fernand

Chouinard de Ste-Louise. Ses cou-

sine et cousines: M. Pierre Moreau.

à St-Roch, Mlles Clémence et Lu-

cile Boucher, M. Paul Fortin, Mme

Ls. Cloutier de L'Islet.

La quête fut faite par Denis et

J Claude Giasson. La dépouille

mortelle fut inhumée au cimetière

de L’Islet. La direction des funérail-

les fut confiée à la La Duran-

taye Enrg, du Cap St-Ignace.

A la famille éprouvée nos sympa-
thies.  

enraea ME LE Calis

CINEMA TACHE

Montmagny
20. 21. 22 oct.

Dim. Lun. Mar.

L'ILE D'AMOUR

avec

Tino Rossi et Joceline Gael,

Dim. 2.00, 6.30, 8.45 heures P. M.
24. 26. 26.

TROIS VALSES

avec

Yvonne Printemps et Pierre Fres-

nay.

Jeudi, vend. sam. 8.15 P, M.

Mme Lauréat Bruno, de St-Michel,

étaient en visite dernièrement chez

le Docteur Darveau et autres pa-

rents.

 

Mile Rita Normand, s’est rendue

à Plessisville dimanche dernier.

M. et Mme J. Roméo Savard se

sont rendus à Victoriaville derniè-

rement visiter des parents.

M. et Mme Wellie Bernier et Mme

Bernier de La Sarre, Abitibi, et

leurs enfants Guy, Gilles et Nicole

étaient en visite dernièrement chez

M. et Mme Wenceslas Bernier et M.

et Mime Arthur Coulombe.

M. Kay Coulombe, de Montréal,

était en fin de semaine chez M. Té-

lesphere Coulombe.
M. et Mme P. E. Paquet, de Qué-

bec, étaient de passage en notre ville

dernièrement chez des parents.

M. et Mme Florimont Auclair,de

Québee, étaient en fin de semaine

chez M. et Mme André Auclair,

M. et Mme Maurice Bernier, de

Québec, ont rendu visite dernière-

ment à M. et Mme Arthur Coulombe

M. et Mme Armanq Paquet se

sont sendus dimanche dernier au

couvent des soeurs Jésus-Marie vi-

siter leurs enfants.

M. et Mme Roméo Anctil et leur

fils Pierre étaient en fin de semaine

chez M. Télesphore Coulombe.

M. et Mme Alfred Lacroix, d’Otta-
wa, ont passé quelques jours en no-

tre ville les invités de M. et Mme

Narcisse Morin.

Etaient de passage chez M. Jo-

seph Casault lundi dernier à l’occa-

sion du service anniversaire de M.

François ’Casauft: Mmes Freddy

Fortin et Josaphat Lorange, de Ver-

dun, M. et Mme Arthur Lamonde de

I’Abord a Plouffe, Mlle Anna-Marie

Blais, de Québec, M. et Mme Joseph

Lamontagne, de St-Charles de Belle-
chasse, M. et Mme Laurent Lamon-

tagne, de St-François de Montma-

gny, M. et Mme Bernard Lamonta-

gne, M. Thomas Breton, de St-Mi-

chel de Bellechasse, M. et Mme Hi-

laire Proulx, Mme Ludger Blais, M.

Jean-Noel Blais, Mlle Yolande Blais

M. Idelbert Létourneau, Mlle Marie-

Rose Létourneau, de St-Pierre de
Montmagny.

Baptêmesz

Le 10 octobre a été  baptisée

Marie, Dolerés, Francoise, Annette,

fille de M. et Mme Gérard Four-

nier (née Gratia Caron) Parrain et

marraine: M. et Mme Joseph-Eu-

gène Fournier, oncle et tante.

M. et Mme Joseph Paradis (née

Marie-Claire Morin) sont les heu-

reux parents d’une fille, baptisée le

10 octobre sous les noms de Ma-

rie, Jeanne, Yvonne, Danielle. Par-

rain: M. Joseph Morin, marraine:

Jeanne-Aimée Morin, tante de l’en-

fant.
A M. et Mme Lucien Masson

(née Lina Vézina) est née une fille
baptisée le 11 octobre, sous les
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BUVEZ TOUS LES JOURS
DU

Lait Cru et Naturel

POUR LA SANTE

SIGNALEZ
304-51

Protégé depuis la ferme jusqu'à votre porte

J. E. A. CLOUTIER
Laitier
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cita “Sur la tombe de ma mère”

M. l’abbé G. Labbé, aumônier du
cercle, voulut bien adresser la pa-

role. Il loua les: anciennes qui, par

leur excellent travail, ont préparé

la moisson qui lève aujourd’hui. Il

félicita les membres du cercle qui,

fidèles à la belle éducation reçue,

maintiennent vivace leur idéal de

beauté, de vérité et de lumière. Il

les encouragea à avancer toujours
dans cette voie et à intensifier la

culture intellectuelle, et morale si

bien dommencée. Tl temnina par

une pensée de Claudel qu’il laissa à
la méditation de l'assistance, “vous

qui avez la lumière, qu’en faites-

vous?” Soyez apôtres, dit-il, n’ou-

bliez pas que notre lumière ne doit

pas éclairer seulement notre route

mais qu'elle doit raycuner pour le

bonheur et le bien de tous.

La soirée se termina par une dé-

licieuse collation devant un buffet

bien gardi par les soins affectueux

de nos dirigeantes.

SOUPER...

(suite de la page 1)

l'honorable juge serait certainement

membre du Club de Montmagny,

s’il n'avait été appelé à vivre ail-

leurs.
M. le président souhaite la bien-

venue à MM. Dr. Dupuis, Oscar

Garant et E. Dugré qu’il espèrent

compter comme membres du Club

dans un avenir rapproché. Il remer-

cie M. Pierre Michon d’avoir pho-

tographié la charte du Club et de

l’avoir distribuée gratuitement à

tous les membres.
M. le président demande ensuite

à M. Donat Paquet, ingénieur civil,

de bien vouloir présenter le confé-

rencier. Celui-ci dit qu'il est facile

et agréable de présentek le juge
Tremblay qui a joui de l’estime le

tout le monde à Montmagny, qui a

été mêlé à toutes les oeuvres so-

ciales et a occupé tous les postes

honorifiques en notre ville. Le juge

Tremblay ne refusait jamais des

conseils et ceux-ci étaient toujours

judicieux. Il Se plaisait a rendre

service à tous. On peut dire que s’il
nous a quittés il est toujours avec

nous, et son souvenir est resté vi-
vace parmi nous. Actuellement M.

le juge Tremblay est président de

PElectrification rurale, président du

Cercle universitaire, président de
la société harmonique de Québec et

président de Ia Société St-Vincent

de Paul.
L’honorable juge Tremblay donne

alors une intéressante conférence

dont voici un substentiel résumé:

“La loi favorisant l’électrifica-

tion des campagnes, par l’entremi-

se des coopératives d'électricité, a

été reçue, dans toute la province,

avec un enthousiasme extraordinai-

re. Cet accueil chaleureux est fa-

cile à expliquer. Autrefois, les cul-

tivateurs ignoraient les bienfaits de

l'électricité. Leurs revenus étaient

maigres et ils  hésitaient devant

la dépense assez considérable néces-

sitée par lintallation du pouvoir

sur les fermes. Depuis une dizaine

 

noms de Marie, Eliane, Genima.

Parrain et marraine: M. et Mme

Edmond Vézina, grands-parents de

l’enfant,.

Le 11 octobre, a été baptisé Jo-

seph, Napoléon, Gilles, fils de M. ot

Mme Herménégilde St-Pierre (née

Adrienne Tremblay). Parrain et

marraine: M. et Mme Napnléon

Messervier.

M. et Mme Emile Thibault (née

(Gisèle Proulx) sont les heureux

parents d’une fille, baptisée le 12

octobre, sous les noms de Marie,

Jeanne, Lisette, Lorraine.

Parrain et maraine: M. et Mme

Thibault, oncle et tante de l’en-

fant.

M. et Mme Maurice Fréchette

(née Simone Boulet) est née une

fille, baptisée le 12 octobre, sous

les noms de Marie, Pauline, Ré-

jeanne. Parrain et marraine: M. et

Mme Paul-Emile Boulet, oncle et

tante de J’enfant.

Le 12 octobre, a été

…

baptisée

Marie, Cécilt, Lise, fille de M. et

Mme Edouard Gaumond (née Ma-

rie-Paule Vézina). Parrain et mar-

raine: M. et Mme Armand Gau-

mond, oncle et tante de l’enfant.

M. et Mme Edouard Gaumond

(née Marie-Paule Vézina) annon-

cent également la naissance d’une

fille, baptisée le 12 octobre, sous les

noms de Marie, Thérèse, Lisette

Parrain et marraine: M. et Mme

Léon Vézina, oncle et tante de l’en-

fant.
Le 6 octobfa, à |l'Hôpital de

l’Enfant-Jésus, a été baptisé Joseph

Guillaume, Clément. fils de M. et

Mme Joseph-Eugène Ruel (née

Georgette Couillard). Parrain et

marraine: M. et Mme Guillaume

Couillard, oncle et tante de ln pa-

roisse de St-Fidèle, Québec.

A M. et Mme Ernest Fournier

(née Adélaide Morin) est née une

fille, baptisée le 15 octobre, sous

les noms de Marie, Solange, Diane.

Parrain et marraine: M. et Mme

Alfred Fournier, oncle et tante de

l'enfant.

PERDUE
Montre “Longines” per-

due dans la nuit de same-
di à dimanche. Objet de
valeur. Récompense pro-
mise.

Laurent BECHARD
Montmagny

 

REMERCIEMENTS
Remerciements des Commissaires

et Directeurs de l’Exposition Pro-

vinciale de Québec.

Environ 265,000 personnes ont

visité l’Exposition Provinciale, cet-

te année, malgré l’épidémie de pa-

ralysie infantile qui a empêché au

moins 50,000 autres visiteurs de s’y

rendre ou d’y entrer, dont environ

25,000 enfants, Selon un rapport

préliminaire soumis par le direc-

teur de l’Exposition, aux Commis-

saires et Directeurs lors d’une ré-

cente réunion,

D’une façon générale, M. 1e Maire

Borne et ses collègues de la Com-

mission se sont déclarés satisfaits

des résultats connus à date et ont

adopté, à l’unanimité, une résolu-

tion de rremerciements à l’adresse

des milliers de visiteurs, des unions

ouvrières, des groupes sociaux et

publics, des Yiournaux, des postes

de radio, du Comité diocésain d’Ac-

tion Catholique. des exposants agri-

coles, industriels, commerciaux et

de l'artisanat, des concessionnaires

et des Membres des divers comités

et de tous ceux qui ont, d’une fa-

Çon ou d’une autre contribué à la

dernière Exposition.

Une lettre personnelle du Maire-

président M. Borne, a été adressée

au premier ministre de la province

et à ses collègues pour les remer-

cier de leur visite à l’Exposition et

de leur généreuse collaboration qui

a si puissamment aidé au succes de

l’Exposition 1946 dédié en “Hom-

mage à la Famille”.

Des remerciements analogues ont

aussi été transmis aux autorités du

Ministère fédéral de l’Agriculture.

Le rapport annuel de l’Exposition

sera présenté aussitôt que possible

après le 31 décembre 1946,

 

“En amour, l’accomplissement de

nos plus grands désirs est souvent

la source de nos plus grandes pci-

nes.”

Sénéque

 

“Quand on s’aime, aujourd'hui est

si beau qu’on ne peut penser à de-
main.”

A. Grun

“Avec quelque talent qu’on puisse

être né, l’art d'écrire ne s’apprend

pas tout d’un coup”.

 

d'années, la situation a bien chan-

gée. Le problème des dettes des

cultivateurs a été solutionné en te-

talité par le Prêt Agricole provin-

cial, qui a stabilisé les finances des

cultivateurs et qui a sauvé l’agri-

culture dans notre province, en re-

finançant leurs obligations & un

taux ’intérét minime et a des con-

ditions de paiement -faciles. Les

produits de la ferme ont continuel-

lement augmenté de prix, surtout

depuis la guerre, acroissant d’au-

tant les revenus du cultivateur. En

même temps, la main d’oeuvre se

faisait des plus rares a la campa-

gne et elle demandait une rémuné-

ration toujours plus élevée. Toutes

ces circonstances réunies, ont fait

que l'habitant He nos campagnes
désire maintenant ardemment le

service de l’ékedtrification, parce

qu’il a le moyen de le payer et qu’il

remplack la main d’oeuvre, avec

CONGRES REMIS

Pour des raisons d’ordre majeur,

dont celle de ne pouvoir accomoder

convenablement tous les journalistes

de l’extérieur qui ont manifesté I'in

tention de participer à nos assises,

le congrès des journalistes du

Québec a été remis offiiiellement

aux 9, 10 et 11 novemhre. Le con-

grès se tiendra à l’Hôtel Windsor

et l’agenda restera le même que

celui formulé précédemment. Ce dé-

lai ne saurait que bénéficier à tous,

car il permettra au comité d’orga-

nisation de mieux compléter json

travail et d’assurer à tous les con-

gressistes un logement convenable

au coeur même de la métropole, De-

puis quelques semaines un travail

immense a été accompli et les adhé-

sions sont de plus en ‘plus nom-

breuses. Beaucoup de journaux ont

signifié leur approbation du mouve-

ment par ses commentaires appro-

priés en page éditoriale.

Les priniipales questions qui fi-

gureront sur l’agenda sont actuelle-

ment à l’étude par divers comités

ce qui permettra aux délégués d’ar-

river au congrès avec des projets

bien mûris. Des conférenciers de

grand mérite seront entendus au

cours des assises et les sujets por-

teront sur l’unité nationale, les pro-
blèmes du patron, ceux des hebdo-

madaires, l’ordre d’associntion dcs

journalistes, etc. De nombreux perm

sonnages officiels assisteront au

abnquet qui marquera ouverture

de ce congrès unique en son genre.
-—— 

L’ATTITUDE
(suite de la page un)

presSe peuvent nous donner des in-

formations qui soient incomplètes
ou exagérées, l’affirmation de Sa

Sainteté le Pape ne peut aisser au-

cun doute dans l’esprit des catho-

liques. Une protestation du Canada

à la conférence de Paris contre le

crime de Yougoslavie aurait eu

aussi bien sa place que les dénon-

ciations de M. K.V. Kisselev, de

Russie contre le prix payé par la

Russie au Canada pour les mines

de nickel de Petsamo. Le moins que

le Canada puisse faire maintenant

c’est de se joindre aux Etats-Unis
et à la Grande-Bretagne, selon !a

suggestion du cardinal MeGuigan.

(Signé)
Frédéric DORION, C.R., M.P.

MAISON A VENDRE
Bonne maison neuve, située rue

Montcalm, Montmagny. Pour ren-

seignements, s’adresser au bureau

de notre journal, 64, de Ja Gare.

POUR VOS PLACEMENTS
D’OCTOBRE

 

 

Le Collège St-Paul 314 %

Ville de Montréal 3%
Hôpital St-François d'Assise 3%

Diocèse de Gravelbourg 34 %

Institut Jeanne d’Arc 3%

Gérard Collin Inc. 4% %

Ville St-Boniface 3, 8%, 4%

Emprunt du gouvernement 2%%

Geo. E. Fournier

Rue de la Gare

Montmagny, Qué.

Retraites fermées

Les prochaines retraites fermées

auront lieu comme suit: Jeunes fil-

les du 27 au 30 septembre, par le R.

P. Hudon s. j.; du ler au 4 octobre

pour les jeunes filles par le R. P. La-
bonté s. j.; du 6 au 9 octobre pour

les dames-par le R. P. F. Lauren-

deau s. j. et du 12 au 15 décembre

pour les fiançées et celles qui doi-

vent se marier dans l’année.

Prière de s’inscrire à l'avance, car

les places sont limitées, en s’adrea-

sant à ‘“Marie-Réparatrice” 865 rue

St-Charles, Trois-Rivières, avantage.

Spécialités :

Docteur en

Rue St-Jean-Baptiste

Marques de commerce:

HARTT

BEAUMONT

Prix très réduits

COMPTOIR de
RUE DU   J. & E. BELL (Slater)

DUCHAINE
TETRAULT

SAVAGE

Lignes au prix coutant

COIN ST.JEAN_BAPTISTE

tél: 1420—1422

 

  
Examen de la vue; analyse visuelle ; orthoptique

EMMANUEL GOBEIL, 0.D-
optométrie

Heures de bureau : Tousles jours, de 9 h. a.m. à 9 h. p.m.

MONTMAGNY

 

A

Grande vente de
Déménagement

FABER

CHAUSSURES
Enrg.

DEPOT   
 

Aux Dames et

Demoiselles
Pour ouvrages à ["“Hem-

stich”, point d’ourlets à bord
picots, boutons couverts, ren-
desz-vous chez:

Mlle Ernestine Coté
Rue St-Thomas,
Montmagny

5-JNO

 

PROCUREZ-VOUS
UN SPENCER

dessiné exclusivement pour vous,

afin de soulager la ter:sion de vos

muscles fatigués.
Jeremplis les ordonnances médi-

cales avec soin.

MARIE-BLANCHE FORTIER

7, rue St-Tgnace,

Tel. 39 Montmagny

A VENDRE

Poulettes à vendre. S’adresser à.

Mme Jos. C. Hébert

AVENDRE
Radio “Marconi” 7 lampes, en

parfait ordre. Pour renseignement

s’adresser à:

16, rue St-Louis,

ou
au bureau de notre journal Le Peu-

ple.

 

HOMMES DEMANDES ,

Voici votre chance! La plus an-
cienne et la plus formidable Com-
pagnie au monde, se spécialisant
dans la vente de nécessisés quoti-
diennes, a quelques onvertures pour

hommres agressifs et ambitieux

Splendide revenu dès la première
journée — produits  avantageuse-

ment. connus — clientèla établie. Si

vous jouissez d’une bonne réputa-

tion et possédez un équipement de

voyage, vous êtes notre homme.

Pouvons financer ves débuts. Peur

plus amples détails, écrire à:

La Compagnie J. II, Watkins,
2177 rue Masson,
Montréal, No. 34.

Dépt. Q-H-7 A.

RETRAITES FERMEES
A N.-D. DU CENACLE

11 au 14 nov. pour tertiaires,

25 au 28 nov. pour jeunes filles

29 au 2 déc. pour fiancées.

Pour renseignements et inscrip-

tion S’adresser à:

Mme J. W. Berger

ou à

651, rue St-Cyrille, Québec,

A VENDRE '

 

 

 

Fournaise “Dasy” No. 3, en par-

faite condition, avee souffleur et

thermostat. S’adresser à:

M. Edmond BERNIER

1, rue St-Paul,

Montmagny, Qué.

A VENDRE '

Une quantité de belles carottes

venant d’un terrain sableux, aussi

pcireaux et choux de  siam pour

ceux qui n’auraient pas encore fait

leur provision, vous adresser à:

Emile THIVIERGE

- R.R. No. 1

Montmagny, Quê.

18 oct. 3fs

 

A VENDRE

Beau grand terrain, à proximité

de la ville, avec bâtisse nouvelle-

ment construite. Pour information

s'adresser à

C.P. 154

Montmagny

ou au bureau du journal

Le Peuple,

64, rue de la Gare

Montmagny

4 3fs

Annonces classifiées
ASSURANCES...
 

@ FEU
@ VIE

@ AUTO

@ VoL

@ ACCIDENTS

@ MALADIE  
@ RESPONSABILITE @®EIC.

PAUL E. TASCHEREAU
COURTIER

Tél: 205 — Rés.: 163
Rue du Dépôt, Montmagny

BRULEURS A L'HUILE
SILENT GLOW, A.B.C, Me.

che, cruche et accessoires. Aussi,

réservoir 250 gallons et plus. Li-
vraison immédiate.

Prendral aussi commandes pour
livraison future.

Au lieu d'acheter votre brûleur

d’un vendeur, votre huile de chauf.

fage d’un autre, et de faire entre-

tenir votre brûleur par un troisiè-

me, d’une simple transaction vous

bannissez tous vos soucis au sujet

du chauffage.

JOS. PARADIS

C.P, 351, 73 du Dépôt,

Montmagny. Tel 138

15 J.N.O.

 

 

Bonne demandée
On demande bonne pour ouvrage

générale, pas d’enfant, bon salaire.

S’adresser à

Mme Jos.C. Hébert,

Montmagny.

A VENDRE
Pour enlever, une cuisine de bon-

nes dimensions, en excellent état de
conservation et attenant à une mai-

son. Conditions faciles pour un ache

teur sérieux. S’adresser à:

M. LOUIS BELANGER,

cultivateur, Rivière du Sud, côté

nord St-Thomas de Montmagny.
3 fois. 11 oct,

J. A. Labrecque
Directeur de

FUNERAILLES

ceria 4, rue St-Joseh

Tél.- 363 ou 342 B.P. 285

 

 

 

 

Ancienne direction

de M. Maurice Collin.

Dignité et courtoisie.   
 

 

 

Dr Paul Bigué
MEDECINE GENERALE
77 RAYONS-X
YEUX - OREILLES
NEZ - GORGE,
Rue de la Fabrique,

Montmagny.

JNO   
 

çÇ .

Tél:

Bureau: 391

Résidence: 20

Dr André Proulx
Médecine générale

RAYONS X

29, rue St-Jean Baptiste

Montmagny    
 
 

C.P. 219

Représentant des célèbres

   Adrien Gaudreau, Prop.

29,RUE ST-IGNACE — MONTMAGNY.

Ddistributeur autorisé de Canadian General Electric
_ pour réfrigération commerciale,
REFRIGERATEURS DE TOUS GENRES

pour maisons privées, cultivateurs, beurreries, boucheries,
épiceries, communautés religieuses, coopératives, ete,

(Réparations et vente)
BRULEURS A L’HUILE ET “STOKERS”

POUR FOURNAISES.

systeme de chauffage, manufacturé a St-Hyacinthe, P.Q.
Soudure au Gaz et à l’Electricité.

Vente de moteurs, poulies et courroies en “V”, ete.
Système de ventilation (Fan)

Réparations de: pompes électriques, laveuses, moteurs,

appareils électriques et balances de toutes sortes

——
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Réfrigération moderne
Enrg.

TEL. 282

produits VOLCANO pour
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